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AVANT-PROPOS 


Letexteetla traduction do 17/isioirc Ecclésiastique d'Eusèbe 


volume renfermera l'introduction et les tables. Personne ne 


sera surpris do l'importance de cet ouvrage. Comme l'a écrit 
Mgr Duchesne, « si Eusèbe n'avait pas, avec une diligence 


sur les trois premiers siècles de l'Église se réduiraient à bien 
peu de chose. Grâce à lui, nous nous trouvons on mesure. 


rature, mais au moins de pouvoir l'apprécier sur de notables 
débris | ». 

Le texte que nous reproduisons loi est, à peu de choses 
pris, celui qui a été établi par E. Schwartz pour la collec- 
tion des Griechische Christliche Schrifisleller dsr ersten drei 
Jahrhunderten, Leipzig, 1903. Ce texte est, à bon droit, 
devenu classique +. Les changements que pourront y apporter 


ri AVANT-PROPOS 





les éditeurs de l'avenir ne porteront que sur des deuils, et 
il nous semble que les travailleurs d'aujourd'hui sont sollicités 
par des tâches plus urgentes que la perpétuelle remise sur le 
métier de textes fort bien publiés déjà par leurs devanciers. 

La traduction que nous donnons est entièrement nouvelle, 
mais il va sans dire que nous avons toujours eu sous les 
yeux la plus récente traduction française, celle de E. Grapin, 











l'étude historique du christianisme s, Paris, 1905 et suiv. 


travailleur : < La traduction est aussi littérale que possible. 
Quelques lecteurs la trouveront lourde et embarrassée; mais 
nous no pouvions donner au style d'Eusêbo les qualités qui 
lui manquent le plus ». П у a longtemps déjà que, comme 
saint Jérôme, nous nous sommes interrogé sur la grave ques- 
tion De optimo genere interpretandi; et comme, jusqu'à présent 
du moins, nous nous sommes toujours trouvé en présence 
de textes qui valaient par leurs idées plus que par leur forme 
littéraire, nous n'avons jamais hésité à proposer aux lecteurs 
des traductions littérales, dût l'élégance en souffrir. 
Eusèbe est d'ailleurs un auteur difficile. Il écrit mal. il 
faitde longues phrases embrouillées à plaisir et dans lesquelles. 
il lui arrive de se perdre. Nous aurions mauvaise grâce de 
reprocher à M. Grapin un certain nombre d'erreurs, de faux 
sens ou méme de contre-sens : il est impossible de les éviter 
complètement et nous sommes assuré qu'on pourra nous 
reprocher aussi bien des faiblesses. D'avance nous remercions 
très cordialement les critiques qui voudront prendre la peiné 
de nous corriger; nous ferons de notre mieux pour profiter 
de leurs remarques et pour en faire profiter nos lecteurs 
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feste арена ol que US п 
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AVANT-PROPOS vu 


chapitres et des litres auxquels elle correspond. Mais le sys- 
tème de références généralement adopté ne correspond pas 


егін, U arrive done quelquefois que les références du texte 





appeler traditionnelles. Les différences sont assez peu nom- 


vénient notable. ПІ suffit d'avertir le lecteur de leur existence 
et de lui en expliquer la raison. 


table des chapitres figure en téte de chaque livre; mais, 
dans le texte, chaque chapitre est seulement précédé d'un 


titre en téte de chaque chapitre dans la traduction francaise. 
Une annotation complète et détaillée de VUistoire eceU- 





et notre but n'était pas de commenter, mais de présenter un 
texte destiné à être lu et étudié. Il fallait cependant un certain 


coup d'auteurs; il se cite davantage lui-même et à tout ins- 





question. Puis, quelques indications bibliographiques. Tant 


solution ou du moins l'étude : on ne demandera pas à ces 


bibliographie; elles visent à orienter, rien de plus. Puis encore, 
des renseignements chronologiques : nous attachons beau- 
coup d'importance aux dates qui, généralement, laissaient les 


VII! AVANT-PROPOS 


avons du moins essayé de donner des points de repère assez 
nombreux pour être utilisables. Et finalement quelques 
remarques de critique historique : les uns les trouveront 
inutiles, les autres trop peu nombreuses. Nous les livrons 
telles quelles aux lecteurs, sans essayer de les justifier autre- 
ment. 

Notre traduction a été très soigneusement revue par 
M. Ihar Chevtchenko et par le R. P. Fr. Halkin, S. J. Nous 
ne saurions assez dire combien nous sommes redevable à 
cette révision et il nous est trés agréable de témoigner 
publiquement notre gratitude à nos bienveillants censeurs. 
Notre reconnaissance s'adresse également au R. P. Mon- 
désert qui a bien voulu s'occuper de maints détails d'ordre 
matériel et qui, de plus, nous a communiqué bien des re- 
marques utiles. 

Comment enfin dire un suffisant merci aux Éditions du 
Cerf, qui, malgré les difficultés actuelles, n'ont pas hésité 


à faire imprimer notre travail? 
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EUSÉBE 
HISTOIRE ECCLESIASTIQUE 


LIVRE PREMIER 


tiastùjut + 


IL Résumé sommaire au sujet do la préexistence et do 
la divinité de Notre Sauveur et Seigneur, le Christ 


Ш. Le nom de Jésus et celui de Christ ont été autrefois 


ni nouvelle ni étrangère. 


VL En son temps, conformément aux prophéties, ont 
fait défaut les chefs du peuple juif pris jusqu'alors 
dans la succession ancestrale ef. Hérode est le pre- 
mier étranger qui règne sur eux. 


mort te elnitia. 

IX. Les temps de Pilate. 

X. Les grands prétres des Juifs sous lesquels le Christ 
enseigna sa doctrine. 

Xi. Les témoignages sur Jean-Baptiste et sur le Christ 


XII. Les disciples do notre Sauveur. 
XIII. Récit sur le roi des Édesséniens. 


ЕТЕЕВІОЇ 


тариа фуйоауті те xai яреотдоду, іші 
ot витір andy emfovii 1 16 rav 'lovbaio 
xaipé töv о ainaro yai Baoüvev ёлір убтов Diii 


аубуа, ті т” ВИ тобто, ҳай yap’ {ий устай paprépia ya 


урау xapatoivar прірініто , об ану à алд трат 


1. judy ivexev бфосій USL. 


[1] Les successions des saints apôtres, ainsi que les temps 


excellemment présidé à la conduite des plus illustres diocèses; 
ceux qui, dans chaque génération, ont été par la parole ou 


extrémités de Lerreur par le charme de la nouveauté, se 


mensongèrel et qui, tels des loups ravisseurs-, ont cruelle- 
ment ravagé le troupeau du Christ; [2] en outre les malheurs 
arrivés à toute la nation des Juifs aussitôt après le complot 
contre notre Sauveur; la nature, la qualité, les temps des 


témoignages rendus de nos jours et la bienveillance miséri- 
cordieuse de notre Sauveur sur nous tous : voilà ce que j'ai 
entrepris de livrer à l'écriture”. Je ne commencerai pas 


et Seigneur Jésus, le Christ de Dieu. 


ETSEBIOT 


18] Xpiorör тоу бий oixovopia. Жі por отуртду 


[4] ámiavón кай áfubóvo réOivem, don. toivey ei tiv zpwu 


ріблу nvnnovendivron, буй вен каї ú Ov ік орі; 





soparonoinod!, ёүалёуте ,sixai pá алатта, ri v бобу рійлоть 


[5] @заошоайде0а.  йхаүкайфтата DE por ломіобої thy érébeor 


G] Mais le sujet demande pour moi lindulgence des 
gens bienveillants et je confesse qu'il est au-dessus de mes 


messe. Je suis en effet le premier à tenter, cet ouvrage, à 
m'avancer pour ainsi dire sur un chemin désert et inviolé 5 
à Dieu done je demande d'être mon guide et à la force du 
Seigneur de m’assister; quant aux hommes qui ont suivi 
avant moi la méme route, il ne me sera pas possible d'en 
trouver les simples traces; je découvrirai seulement les 


nous ont laissé des récits partiels des temps qu'ils ont tra- 
versés : leurs paroles seront comme des flambeaux qu'on 
élève en avant, comme les cris des veilleurs qui, du haut 
d'une tour, appellent de loin; ils indiqueront où il faut 
passer pour diriger sans erreur et sans danger la marche 
du récit. 

H] Par suite, tout ce que j'estimerai profitable au but 
indiqué, je le choisirai parmi les choses qu'ils rapportent cà 
et là; comme en des prairies spirituelles, je cueillerai les 
passages utiles des écrivains anciens; et j'essaierai d'en faire 
wn corps dans un récit historique. Je serais heureux de 








notre Sauveur, du moins des plus illustres d'entre eux dans 
les Églises qui sont encore aujourd'hui vivantes dans les 


réalisation de ce projet, car jusqu'à présent, personne des 


ETSEBIOY 


бшу diyvoy пірі тобто TE y;«pi! окообі? «««ope»» A 
népo - Өлі» $ Soi Kai фрічастіту roi guère «pi 
(61 то хрпоторафо тй lotopia ipoogw avagavio>™, йду рі 
обу тофтау yal прітороз évoi фктеливйрдт уриан” кауішу 
ілиторіу xarrarnoigg», rhqptotitgy O° обу брот «тру ini тай 

парбуто фрийОді tay бөйү xo 10008, 


HIST. ECCL. 1. 1. 6-8, И. 


l'histoire, 

(6) Déjà du reste, dans les Canons des temps4 quo j'ai 
composés, j'ai naguère donné un résumé des événements 
dont je ino dispose aujourd'hui à faire le récit très complot. 

(T) Et, comme je l'ai dit, mon exposé commencera par 
l'économie et la théologie du Christt, qui dépassent en 
puissance et on force la raison humaine. [8] En effet, qui- 
conque veut confier à l'écriture le récit de l'histoire ceclé- 





nolro nom, et cotte économie est plus divine qu'il ne sembla 
è beaucoup. 


m 


Ш La nature du Christ est double : l'une ressemble à 
la tôle du corps! et par elle il est reconnu Dieu; l'autre est 
comparable aux pier 

pour notre salut. L'oxposition de 00 
qui va suivre sera désormais parfaite, si nous faisons le 
récit do toute son histoire en commoneant par les choses 





ETEEBIOT 


байибе` tairg ii даі тр Xpwrunóv арушітата to mahay 


каї oi rpirepoy gaveioay, dxodayBavovow хабе jastan. 


vevntov Andvrov кёрюу каї бефу xai faoviéa то кіре іші 
каї tà крёто «irj Осіг т кай фийр à кай тірі mapa тоб 
Ayo , yat 4 hiyo ay 


1. лрётоз^уа^ pivoy Алин "TEBEMS. Ba 


4. тайа yhowy xai i 24уоу iveriorarov kai pòvov A 


HIST. ECCL. 1. 





HIST. ECCL, 1. IL 4-8 


la création el l'ornementation de l'univers : le créateur et 
démiurge de l'univers a accordé au Christ et à nul autre qu'à 


l'homme : + Dieu dit, écrit-il, Faisons l'homme à notre image 
et ressemblanceli, s [5] Un autre prophète garantit cette 





11 introduit le Père et créateur comme un chef suprême qui 


[6] Le Verbe, tous ceux que, depuis la première création 


lui ont rendu un hommage qui convenait à un enfant de 


été vu, comme 


gneur; il confesse пе pas ignorer qui il est, en disant en 
propres termes : « Seigneur, toi qui juges toute la terre, ne 


Ün&pyovra luoyken B йому 


HIST. ECCL, I, 11, 9-11 
sible d'admettre que la substance innée el immuable du Dieu 


yeux des spectateurs par l'apparence d'une créature, ou 
encore que Ecriture imagine mensongèrement de tels 
récits, le Dieu et Seigneur qui juge toute la terre et fait le 





l'appeler autrement, s'il n'est pas permis de dire qu'il est la 


au monde ? De ec Verbe il est dit aussi dans les Psaumes : 
a Па envoyé son Verbe et les а guéris et les a délivrés do leur 


le second Seigneur après le Père, en disant : < Le Seigneur. 
fait pleuvoir sur Sodome et Gomorrhe, du soufre et du feu 
de la part du Seigneur *». » Ce Verbe encore, qui apparut 





l'appelle Dieu, lorsqu'il dit à Jacob : a On no t'appellera plus 
de ton nom Jacob, mais ton nom sera Isradl, car Iu as com 
battu avec Dieu w. » Alors aussi « Jacob appela cet endroit 





[10] Que les théophanies ainsi décrites se rapportent à 


de le supposer, car lorsqu'un de ces derniers apparait aux 
hommes, l'Écrilure no le cache pas; elle ne les appelle par 
leur nom ni Dieu ni Seigneur, mais anges, comme il est 





ШІ Ce Verbe, le successeur de Moise, Josue lappelle 
'archislratége de l'armée du Seigneur en tant que chef des 
anges et des archanges célestes el des puissances supérieures 


la Sagesse du PéreM, et comme celui à qui a été confiée 


HIST. ECCL. I, u, IMS 


Seigneur et maintenant je suis là. Et Josué tomba le visage 


s'agit pan d'un autre que de celui qui a parlé à Moïse, car 


Et il dit : N'approche pas ici. Delie la sandale de tes pieds. 


Verbe de Dieu el Sagesse, en outre des preuves exposées plus 


découvre très clairement ce qui la concerne par la bouche 


Le Seigneur m 


toutes le» collines, il m'a engendrée. Quand il préparait le 


EYEEBIOY HIST. ECCL, 1, y, 1620 


arg, каї à барийн rie mnyé th int oùpavòv, anny oiv 
aéró üpnöfovon. Чүш йду й mpooizaper кай (nipar, 
tüepawipny Dé évúmior абтоб ёу zavrti кар. Öte ci 

[16] тйу oixonpévay осте ёоа q. Ort pay обу пройу к 





[17] ThB}o5vouy! о 
tenant ? П me reste à le dire : les hommes d'autrefois n'étaient 
[18] каї naväperov бубиокай {ау 0 mada: тоу ін0рйлиу pio. ері 


Ovgrór kai émixnpov piov ката-ёктокву кай thy énáparor 


тату yay th Rabat évOcos трофі ávricaraddáfaro, ої те tomba dans cotte existence mortelle et périssable et recut 


en échangé des délices divines d'autrefois, celle terre mau- 
dite. Quant à ses descendants, ils remplirent toute notre 
i terre, et sauf un ou deux se montrérent beaucoup plus 
telar, of! тіле. ойх émorina ігі зобу ipadiovre, vópeY méchants que lui, s'adonnant à dos mœurs bestiales cl à 





тё та Зоушкі kai änepa th arlpüren yozi omippora aire. 


genre et de douceur que possède Pâme humaine, ils les cor- 
rompaient par l'excès d’une méchanceté librement voulue; 


те каї тё napa тої naow Powpéra yiyavropayia émroipár, | Готра 1 ё 
ilssolivraient tout entiers eux-mémes à toutes sortes d'œuvres 





le ciel : la folio d'un esprit insensé les poussait mémo à com- 
battre Celui qui est au-dessus de tout. (20) Sur ces hommes 


BTSEBIOT 


HIST. ECCL, 1, il, 2148 


choses envoya des déluges d'eaux, des torrents de feu comme 


guerres, des jets de foudre : 11 retenait pour des chfitiments 


était répandue sur tous ou ft pou près, semblable à une ter- 


née et sa première créature, le Verbe préexistant lui- 


salvatrice de Dieu, à un ou deux des anciens amis do Dieu : 


gion eurent été jetées par aux dans la foule dos hommes et 


Ilébreux se fut ralliée 4 la religion. Dieu donna à cette der- 


nière, par l'intermédiaire du prophète Moise, comme à des 


nations do la circoncision et d autres observances intelli- 


peuples eurent leurs pensées adoucies par des législateurs 
et des philosophes; ils changèrent en douceur leurs cou- 


connaissance du Рёгей Alors de nouveau, le maitre des 
vertus, l'auxiliaire du Père dans tous les biens, le Verbe 





IL iptTÜ» TRBBMLS йррйт»» À 


HIST. ECCL, I, il, 24-26 n 


divin et céleste de Dieu, se manifesta lui-même par le moyen 
d'un homme qui ne différait en rien do notre nature quant 
à l'essence du corps, au temps où commençait l'empire 
romain. Il accomplit et souffrit ce qui émit conforme aux 
prophéties selon lesquelles un homme de Dieu viendrait en 
eette vie pour faire des œuvres étonnantes cl pour enseigner 
à toutes les nations la piété à l'égard du Père; elles avaient 
également annoncé le prodige de sa naissance, son ensei- 
gnement nouveau, les merveilles ue ses œuvres, et de plus 





(41 Ce règne final du Verbe, le prophète Daniel, inspiré 
par VEspril divin, l'avait déjà annoncé en décrivant d'une 
manière humaine sa vision de Dieu : s Car je regardais, dit-il, 








jours fût assis. Et son vêtement était blanc comme do la 


un feu brûlant; un fleuve de feu coulait devant lui. Mille 
lui. 11 établit un jugement et des livres furent ouverts*-, » 
[25] Et plus loin : 8 Je regardais, dit-il, et voici avec les 
nuées du ciel, vint comme un fils d'homme : il alla jusqu'à 


donnés le commandement et l'honneur et le règne et tous 
les peuples, tribus et langues le servirent. Sa puissance est 


sera pas détruit*. 4 [26] Manifestement cela ne s applique 
à personne d'autre qu'à notre Sauveur, au Dieu Verbe, qui 
était au commencement auprès de Dieu* et qui par son 


ti eet Jan: Тоарій ranàto 1SMU|, Paria, 15, p. 821 


"ве, Ct. loat., 1,1. 


EYEEBIOY 


(8] Ом и xp5-pe поп. 


HIST. ECCL. 1. IL. 27, ni, 13 


incarnation ultérieure a pris le nom do fils de l'homme, 


[27] D'ailleurs, dans des commentaires particuliers, j'ai ras- 





Christ", et j'ai montré en d'autres écrits d'une manière 


ш 


onnus nr noNonés ran Ibs divins rnorn*TBS 


les anciens prophètes aimés do Dieu : e'est maintenant le 
moment de le montrer. [2] Ayant le premier connu le nom 


des réalités célestes, conformément à l'oracle qui lui avait 
dit : # Regarde, tu feras selon le modèle qui l'a été montré 


Christl; à cetto dignité du sacerdoce suprême qui, pour lui, 
dépassait toute primauté parmi les hommes, il ajouta le 


ainsi il était convaincu que le Christ est quelque chose de 





privilège choisi. Alors que le nom do Jésus n'avilit pas encore 
été prononcé parmi les hommes avant d'étre connu de 
Moïse, celui-ci lu donna d'abord et uniquement à celui qu'il 





ш 


[5] 


16 


ETSEBIOT 


тёлоу «801 каї оёрродоо Вухо perd тіу аётоб тейестіу dia- 
барих thy ката mévruv рүйн. өй mpórepov уобу thy 


pobpeva, On «й xai aéré 0 тоё Navy '1дооё tov owtnpo 
nay vay «Iva 2p<pen, той póvov perd Мше xai ci огрлі- 
раора tix DY éxcivos парабодвіву оорроїкі Aatpeia , ті 
404008: kai кафарогіту єфоєфеіа ту арй» diadekanivor. 
xai Мегой piv тайтр an бебі тої кат” аётёз áperi yat б 
пара лйута тау 1008 «popépovow ёудрйлог , ті piv арунраг 


Xpiorod mpoonyopiay M tii Ti иеуіота лери Мати" cage 


lovóaiov 106, іші Dé yai thv тёз Hvàv б аётоё кізу 


poorer jyov Xpiorò кіре осубійоба Ev tai бардорї 
abro, об einonev іу rn өкі? авто (добреба Ev тої Өтелу», 
төті бі ápnyavóv Aavið bit төбтшу civa ті £opéatav ¡Org xai 


HIST. ECC 





connaissait, selon le type et le symbole, devoir lui succéder 
après sa mort au commandement suprémej. [4| Aupara- 


plus grand qu'un diadème royal, car Jésus, fils de Navé, 
portait l'image de notre Sauveur, le seul qui, après Moïse 





religion. [5] Et de cette manière, aux deux hommes qui 


Moïse imposa le nom de Jésus-Christ notre Sauveur comme 


le complot que devait ourdir contre lui le peuple des Juifs 


notre visage, le Christ Seigneur a été pris dans leurs cor- 
ruptions; nous avons dit de lui : A son ombre, nous vivrons 





eds mots, dit : « Pourquoi les nations ont-elles frémi et les 
peuples ont-ils médité dos choses vaines ? Les rois de la 


le Soigneur et contre son Christ* 2» Et plus loin, il 
parlant au nom même du Christ : s Le Seigneur 





bien les extrémités do la terre 7.» 
[T] Ce n'étaient pas seulement les hommes honorés du 





gift, ХХК, 1H8, p. (05 





BTXEBIOT 


06 xai абтоб veópar Обіропрофітаі ypiovre коркой 


Bacüw каї Аружі ovoia тоё тёлоо 00 ёаотбу égopor. 


сорау é&yeiv, póvor Aprépea тйу Okay xai pàvov Andry кті- 
сеш pagnia xai ніхоз прооптёу Аруштрофітду тоё латрі 


bite iv лрофдто», тошітуу Aperi, 08 ббупиу ктдааоба, 
фоту  aurhp Kai кёрю нот "Цао 4 póvo xai Майн 


бш}аруйттыу, тоб  зядкіаю mérore be ty mepi avtoò 


A өй ocpáconió тіне тоётоу mpd àv ілдкішу émnple 


mávruv àv Ava riy көтүү iOvàv лєрї twa tay тӛте 
товабтц yéyove xivqot , émei рибі тоолох фу ixtivor 4 тоб 
ooppoiov бізді oid те йу évepyeis, ішуі TH АН аа. ла- 

[1] растао бій тоё owrapo Andy іібекуюрічу! д оёте оброда 
каї тёлоо Аруиривінд mapi rov дарах, Adal обі yévo 


ілі faorisiay яроауёй оббінйу профіта uio тої лада 
vevépevo >, ob Abia фо à tivo лара 'lovdaios торфу 
apocópia , диш тої dom, ei каї p тої асырда, ANY 






2° Wk, Manes, 1092, 1, рч. кл 


HIST. ECCL, 1, ni. 8-11 15 


sacrée qu'ornait chez les Hébreux le nom de Christ, mais 
encore les rois que les prophètes oignaient sous l'inspiration 
divine et faisaient ainsi des images du Christ; car ces derniers, 
eux aussi, portaient en eux l'image de la puissance royale 
et dominatrice du seul véritable Christ, du Verbe divin qui 
règne sur toute chose. (8) Nous avons appris également 
que, par Ponction, certains prophètes eux-mêmes sont 
devenus des Christs en figure»; de la sorte tous ceux-ci 
ont eu une ressemblance avec le vrai Christ, le Verbe divin 
et céleste, le seul grand prêtre de l'univers, le seul roi de 
toute la création, le seul grand prophète des prophètes du 
Père. 

(9) Cela est démontré, par le fait que personne do ceux 
qui jadis ont été symboliquement oints, prêtres, rois ou 
prophètes, n'a possédé une telle puissance de vertu divine 
que notre Sauveur et Seigneur Jésus, le seul vrai Christ. 


chez leurs compatri 
longues séries d'ancitres, n'a 





ез par leur dignité, leur honneur, leurs 
mais donné à ses sujets, 





attribuée, le nom de chrétiens. A aucun d'entre eux n'a été 
rendu par ses sujets un honneur religieux; après leur mort, 


terre, car en eux la force de l'image n'était pas capable de 
provoquer ce que produisait la manifestation de la vérité 





boles et les signes du sacerdoce suprême; charnellement, 
il ne tirait méme pas за descendance des prêtres 8; il n'a 


n'est pas davantage devenu prophète comme ceux d'autre- 
fois; il n'a recu des Juifs aucune dignité, aucune préséance. 
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Cependant il а été orné par son Père de tous les honneurs 
posséder de semblable à ce que nous avons dit, il est pour- 


tant appelé Christ plus justement que tous les autres; et 


sacré 10 : ce ne sont pas des figures ni des images, mais les 
pures vertus et une vie céleste, grâce aux dogmes mêmes 





la voix méme du Christ : + L'esprit du Seigneur est sur moi, 
c'est pourquoi il m'a oint; il m'a envoyé pour annoncer la 


(14) Е non seulement Isaïe, mais aussi David qui dit en 
adressant au Christ : s Ton trône, 0 Dieu, est pour les 
siècles des siècles; un sceptre de droiture est le sceptre de 

ta royauté; lu as aimé la justice et tu as hai l'iniquité; c'est 
pourquoi Dieu t'a oint, ton Dieu, d'une huile d'exultation 

de préférence à tes compagnonsl2. » Ici, dans le premier 
verset, la parole divine l'appelle Dieu; dans le second, clic 
Vhonore du sceptre royal, [15] et plus loin, après avoir parlé 

de la puissance divine et royale, elle le montre en troisième 
lieu devenu Christ, oint non par une huile de nature mat 
rielle, mais par l'huile divine de l'exultation : elle signifie 
ainsi son élection bien supérieure et différente de celle des 
anciens, qui avaient reçu une onction corporelle et figurative. 
[16] Et ailleurs, le méme David montre encore ce qui con- 
cerne le Christ, en disant : « Le Seigneur a dit à mon Sei- 
gneur : Assieds-toi à ma droite, jusqu'à œ que je fasse de 
tes ennemis un escabeau de mes pieds » Et: «Demon sein, 
avant l'aurore, je t'ai engendré. Le Seigneur l'a juré et ne 
se repentira pas : tu es prêtre pour l'éternité, scion l'ordre 

















lepcóe ВІЗ, cto ATBR. 
кее, ШО MS a. 


désigné de ce nom chez les Grecs et chez les Barbares: D" 
muinlennnt encore. scs disciples dans la terre entière 1 ho- 


Dieu [20] Et ce qui est encore le plus extraordinaire de 


que notre Sauveur et Seigneur Jésus-Christ est tout récent. 


18 ETEEBIOT 


xal xiptoy йифу Toiv тб. XpioTJ, тоб ті ivoipro 
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HIST. ECCIa, I, iv, 14 


Ш Mais afin qu'on ne suppose pas non plus sa doctrine 


nous aussi brièvement à ce sujet. [2] En effet, In présence de 
les hommes. C'est assurément un peuple nouveau qui s'est 
les peuples et par suite impérissable, invincible, parce que 
limjmms soutenu par le secours (le Dieu, apparu soudaine- 
est celui qui est honoré partout du nom du Christ. [3] Ce 
qu'il s'écria : « Qui a entendu de telles choses et qui a parlé 
ainsi ? La terre a enfanté en un seul jour et un peuple est 


on disant : « Mes serviteurs seront appelés d'un nom nouveau, 


conduite selon les doctrines mêmes do la piété n'ont pas été 
récemment imaginés par nous : c'est dés la première création 
do l'humanité pour ainsi dira qu'ils ont été appliqués par 
Vinslinol des hommes religieux d'autrefois, comme nous 
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[5] Le peuple des Hébreux n'est pas nouveau, mais il est 
honoré chez tous les hommes par son antiquité et tous le 
connaissenta. Chez lui des traditions et des livres rapportent 





breux, mais cependant éminents par la piété, la justice et 
toutes les autres vertus, ont vécu les uns avant le déluge, 
d'autres aprés, par exemple les enfants et les descendants 
de Noé, et Abraham, que les enfants des Hébreux se vantent 
d'avoir pour chef et pour ancêtre. [6] Tous ceux dont la 


jusqu'au premier homme, on ne se mettrait pas en dehors 


grâce à la connaissance et À l'enseignement du Christ, se 


unique Dieu au-dessus de tout : tout cela, ces hommes ne le 


ils ne se préoccupaient pas de Іа circoncision corporelle, ni 


le premier do tous, Moise commenca 4 faire observer comme 


plus les chrétiens. Mais ils connaissent bien le Christ mémo 
de Dieu qui, nous l'avons montré, a été vu par Abraham s, 
a prophétisé à Isaac», а parlé A Israël”, а conversé avec 
Meise et les prophètes postérieurs. (9) C'est pourquoi on trou- 
verait que ces amis de Dieu ont été aussi honorés du nom 
de Christ, scion la parole qui dit A leur sujet : « Ne touchez 
pas À mes Christs et ne nuisez pas à mes prophètes -. » [10] Par 
suite il est raisonnable de penser que cette religion, la plus 
ancienne et la plus vieille do toutes, celle des amis de Dieu 








HIST. ECCL, 


III] Que si l'on dit qu'Abraham a regu bien plus tard 
le précepte de la circoncision, il faut répondre que déjà 


crut à Dieu et cela lui fut compté on justice +. » [12] C'est 


lui-méme et fit une prédiction sur ceux qui devaient, dans 
les âges suivants, être justifiés semblablement à lui, disant 


de la terrel0s, et encore : « Il sera pour une nation grande et 
nombreuse, et en lui seront bénies toutes les nations de 
la terre u. » [13] П est facile d'établir que tout cela a été réalisé 
pour nous. Abraham, en effet, a été justifié par la foi au 
Verbe de Dieu, au Christ qui lui est apparu; il a renoncé à 
la superstition de ses pères et à l'erreur de sa vie anté- 


Va servi par des œuvres vertueuses et non par les observances 
de la loi de Moise qui est venue plus tard : c'est à un tel 





tribus de la terre et toutes les nations. [14] Aujourd'hui, 


seuls chrétiens répandus dans l'univers entier, qu'on voit 
pratiquée la forme de religion d'Abraham. 
[15] Pourquoi donc serait-on empêché de reconnaitre une 


à nous qui vivons après le Christ et aux anciens amis do 
Dien? Ainsi, nous avons démontré qu'elle ne parait pas 
nouvelle et étrangère, mais s'il faut dire la vérité, qu'elle 


religion transmise par l'enseignement du Christ. Que cela 


HIST. ECCL, 1, v, 13 a 


l'histoire ecclésiastique que nous nous proposons d'écrire, 


et Seigneur, le Verbe céleste de Dieu, pour être notre aide 


Sauveur Jésus-Christ naquit au temps du premier dénombre 


ment aux prophéties relatives à lui, à Bethléem de Judéee. 


recensement et il détourna le peuple à sa suite; mais il périt 
et tous ceux qui avaienten confiance en lui furent dispersés >. « 
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HIST. ECCL, 


4| C'est conformément à cela que l'historien cité, au 
dix-huitième livre de l'Antiquité, ajoute en propres termes 

< Quirinius, membre du Sénat, aprés avoir rempli les 
autres charges et les avoir toutes traversées de manière à 





avec quelques hommes envoyés par César pour y être juge 

[5] Peu apris, il ajoute : 

« Judas, Gaulonite d'une ville nommée Gamala, prit avec 
lui le pharisien Saddoc et poussa le peuple à la révolte; ils 
apporter directement la servitude et ils excitaient le peuple 

(61 Au deuxième livre des Histoires de la guerre juive, 


il écrit encore ceci sur le méme personnage : 
"Alors un Galiléen, du nom de Judas, poussait ses compa- 


уг 
EN 808 TEMPS, CONFORMÉMENT AUX PROPHÉTIES, ONT БАТ 


DANS LA SUCCESSION ANCESTRALE, RT ШЕНООВ EST LE ERE- 
MIKH ÉTRANGER QUI REGNE SUR EUX 


recul son accomplissement : elle annong: 





qu'un chef issu 


ЛБ їнэ. 


X JoUruK, Aotij. МХ. XIV, МІЙ, 181. M. üW., 1. 123, 181. 


HIST. KCCI 


|2] Les termes de la prédiction ne furent pas accomplis 
durant le temps où il fut permis aux Juifs de vivre sous des 


temps duquel le premier étranger, Hérode, gouverna les 
Juifs sous l'autoritédes Romains. А ce que rapporte Joséphe*, 


móme d'un cer 





in Hérode d'Ascalon, un des hiérodules du 


pur llyrean, lo grand-prôtre des Juifs. Du lui naquit Hérode, 


appelle juges : ceux-ci ôtaient venus après Moise et son 


x«l TEBBDUL riAio iAGuBaviv кої rj фу UvCiv A. El 
өше. ШИ ре mon, өтт | e 


ЧОН ea е 


5. O. M. J. Lacunu, fe Judvi.»- «wildäu-CArM, pli, 1931, p. 








HIST. ECCL, 1, VI, 7-11 


dans les parties sacrées du sanctuaire, envoyé on captivité 


avait été jusqu'A ce temps roi et grand-prêtre et qui s'appe- 
lait Aristobule, et finalement donné le pontificat suprême 4 


le tribui aux Romains. [7] Or Hyrcan, en qui «'achève 


Hérode, sous l'autorité du Sénat romain et de l'empereur 


s'établit manifestement la presence du Christ qu accompa- 





les princes sortis de Juda, je veux dire issus du peuple juif, 
sacerdoce, qui passait régulièrement des ancêtres à leurs 
descendants immédiats, selon les générations, fut troublé 
dans sa succession. 





Hérode, pour l'installation des prêtres, se conduisit son fils 





sur les Juifs. (10] Le infime raconte " encore que In premier, 
Hérode, mit sous clef, avec son propre sceau, In robe sacrée 
du souverain pontife et no permit plus aux souverains pontifes 
de l'avoir А leur disposition : après lui, Arcliélaüs et ensuite 





HIST. ECCL, 1, olf. 12 


Au livre do Daniel donc, l'Écriture, apris avoir tris mani- 
festement établi un nombre exact de semaines jusqu'au 


уп 
au sujet de ta oéndatociu du christ 


[1] Les évangélistes Matthieu et Luc nous ont transmis 
ililTéreminenl la généalogie du Christ’ : beaucoup pensent 
qu'ils se contredisent et chacun des fidèles, dans l'ignorance 


nous dans une lettre adressée à Aristide, sur l'accord de la 
généalogie dans les évangiles, par Africain dont nous avons 


* [2] En Israël, les noms des générations étaient comptés 


des enfants sous le nom de son frire mort sans progéniture. 
En effet, l'espérance de la résurrection n'avait pas encore été 


une résurrection mortelle, de telle sorte que le nom du tré- 


ЕРИНИ ES erre UP 4 


Le ҮА UD MS uote yE А. «rroplxn. prfeuWbl,»... прат< 


no 


ni l'un ni l'autre «les évangile» ne commet d'erreur, en cump- 


ne descendant, mais de manières différentes, tantôt 





d'une Façon compliquée mais exacte. 


David par Salomon, le troisième avant la lin se trouve 


Па étaient Frères, et comment avant eux, leurs peres, Matthau 


з (7) Done, Matthau et Melcli 





ayant épousé successive* 


avait été répudiée ou dont le mari était mort, d'épouser un 


"afines Meteo ot ila? 


HIST. ECCI.. I, 71, 9-12 


ilillércutes. étaient frères utérins. Do cos derniers, l'an, НӨ, 
étant mori sons enfants, l'autre, Jacob, son frère, épousa so 
femme el, on troisième lion -, engendra d'elle Joseph, son Ills 





remarque) était fils de Joseph, fils d'Héli, fils do Melchi I. 


générations, а évité le mol : engendra, on poursuivant son 





Ue "а la légère. Car 


d'Apollon, qui était bâtie près des remparts, le petit Anti- 
pater, fils d'un hiérodule, Ilérode, avec le reste du butin el 


HIST. BCCL-, 1, vn, 13-14 


Puis Antipater ayant été tué par ruse, à cause de la jalousie 


vertu d'un décret du Sénat, à régner sur les Juifs. Ses enfants 
furent Hérodo et les autres tétrarquesu. Cela se trouve 


les généalogies des vrais Hébreux ei. celles des prosélytes 
et des gens sortis d'Égypte et mélangés aux Hébreuxls. 


Tlérode, que n'intéressait en rien la race des Israélites et que 


noble, par le fait que personne ne pourrait faire remonter, 


en en prenant des copies et se glorifièrent d'avoir sauvé la 


acointancos avec la famille du Sauveur : originaires dos vil- 
lages juifs de Nazareth et de Kokaba, ils s'étaient répandus 


303.31; 11. J. Scsosrs, Tlitologie and Gaehichà du. JudrathriMMUumi. 
Tobhgw MO. 
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HIST. ECCL, I, vir, 1547 


logic d'après le Livre da Joua, nutant qu'ils l'avaient pu Is. 

< [15] Qu'il en soit done ainsi ou autrement, on ne saurait 
trouver une explication plus satisfaisante, du moins à ce que 
je pense et à ce que croit tout homme de bon sens. Qu'elle 
nous suffise done, méme si elle n'esl pas garantie, puisqu'il 


moins (Évangile est-il entièrement dans la vérité, a 
[15] Et, à la fin de la méme lettre. Africain ajoute ceci : 
« Malthan, descendant de Salomon, engendra Jacob. 
Matthan étant mort, Melchi, descendant de Nathan, engendra 
de la méme femme Illi. Heli et Jacob étaient done frères 


descendant et engendra Joseph, son fils selon la nature, le 


[7] Ella généalogie de Joseph étant ainsi faite, Marie 
elle aussi apparait virtuellement étre de la méme tribu que 
Tui, car, selon la loi de Moise, il n'était paspermis de se marier. 
dans d'autres tribus que la sienne : il est ordonné en effet de 
s'unir en mariage à quelqu'un du même bourg et dela même 
tribu, de telle manière que l'héritage de la famille ne passät 
pas d'une tribu à mie autre M. En voilà maintenant assez 


HIST. ECCL, 


үш 


demandirent où était le roi des Juifs nouveau-né; car ils 
avaient vu une étoile qui avait été pour eux le motif d'un si 


naissance du Christ, dès qu'il connut la prophétie de Michéo 
les enfants à la mamelle à Bethléem cl dans tous les environs, 


avaient exactement indiqué les mages. II pensait que, selon 
l'apparence. Jésus lui aussi partagerait le malheureux sort 
de ses compagnons d'Ago. [2] Mais l'enfant devanga sa machi- 
nation et fut porté on Égypte car, par l'apparition d'un ange, 
ses parents avaient d'avance appris l'avenir. C'est là d'ailleurs 





[3] Lé dessus, il est convenable de voir les chátiments de 
l'audace d'Ilérodo contre le Christ et ceux do son Age. Aussitôt 
après, sans même un léger avertissement, la justice divine 
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баба ть өйбі iv ні обу ёҳосрусіу, xai косі тоу те 
фитершу xai näktora tov кбіог бана! йдудбіте xai ghéyua, 


те бра bvraos >, xai abri Мах алой 





Kern ОА 1» 


HIST. ECCL, 





en lui, qui ne manifestait pas au toucher 





«lo l'intestin, et surtout de violentes douleurs d'entrailles; une 
enflure humide et luisante des pieds; |7) les aines étaient dans 


Voilà ce que rapporte l'historien indiqué dans le livre dont 
nous avons parlé [9] Dans le second livre des Histoires", il 
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HIST. BCCU, 1, vin, 10-14 n 


iverses souffrances. П avait en effet une lièvre 





divisa par 


aux pieds comme un hydropique; un gonflement de l'aine, 


devins voyaient une punition dans ces maux. 
5 [10] Mois lui, luttant contre de telles souffrances, s'atta- 


11 franchit donc le Jourdain et fil usage des eaux thermales de 
Callirhoe ° : celles-ci coulent, vers le lac Asphaltite et leur 


sèront réchauffer avec de l'huile chaude tout son corps affaibli 
en le plongeant dans une baignoire pleine d'huile. Mais il 
tomba en défaillance et tourna Гей comme épuisé. Les ser- 
viteurs poussèrent des eris, ce qui le lit revenir; mais, pour le 
reste, voyant la guérison impossible, il ordonna de distribuer 











notables do choque bourg de toute la Judée et les enferma 


sœur Saloiné et son mari Alexns : « Je sais, dit-il, que les 
Juifs féteront ma mort; mais jo puis être regretté pur d'autres 
et avoir des obsèques brillantes, si vous voulez bien obéir à 
mes commandements, Ces hommes emprisonnes, exoeutez-les 


par des soldats : ainsi toute lu Judée et chaque maison pieu- 
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HIST. ECCL, I, vin, 18-16, IX, 1 


ture el par une loux spasmodique. Sous l'impression de ces 
douleurs, il décida de prévenir la destinée. Il prit une pomme 
cl demanda un couteau, car il avait l'habitude do couper ce 


molire à mort, el qu'il termina subitement son existence avec 
enfants qu'il avait massacrés autour de Bethléem, lorsqu'il 


ange se présenta en songe à Joseph qui vivait alors en Égypte 


qu'Archélaüs régnait à la place Ф'Пегодс, son père, il craignit 


 Galiléett.- 


d'Hérode son père et la décision do César Auguste, il reçut 


lads étant tombé du pouvoir après dix ans, ses frères Philippe 


EYEEBIOY HIST. ECCL, 1, IX. 24, x, 1 


IX 
LB TEMPS DS PILATE 


HIST. ECCL. I. x. 25 


mn 


HIST. ECCL., 1, x, 6-7, xi, 1 
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St йу avri тоб Merpaloy фаад ёо Ooyärap), тіу 06 Hpwdrddı 
[2] Cóvro баотђоа төс норі . Ov йу Kai töv Тшйууду буу 
тілеу aipetar ярі tiv Apórar, ù àv йтрасріт avro 


(3) Boni брекет тй ката тов Тайлор yeyevquévg. 8 5 


кӛшу (xai үйр apOnoay* ici кӛнатін тй йкройшеє tuv ішу) 
üeioa Hpiön tí ixi ообубе танду adto roi dvbpüron 


M^Aneyapnpivnv DMS yeyauquévay yovaixa В yeyevgnén 
3. Ap0%av ТЭЕКВО los % Адасу АТ. jipéadqoay DW. 


АЛ, XVII, 109-114, 


HIST. ECL, I, xi, 26 


mémoire d'Hérodiade, il dit qii'Hérode la prit en mariage bien 
qu'elle fut la femme de son frère; qu'il répudia donc sa 
premiére-femme qu'il avait épousée selon los lois, — elle était 
elle-même fille d'Arétas, roi de Pétrée —, et qu'il sépara 
Hérodiade de son mari encore vivant; qu'à cause d'elle. 


dont il avait déshonoré la fille; [2] que, dans celte guerre, la. 
bataille ayant été engagée, il perdit toute son armée et qu'il 
subit cette défaite à cause de sa cruauté à l'égard [de Jean*. 





aussi qu'Hérode tomba de la royauté à cause de la même 
Hérodiade, avec qui il fut chassé en exil et condamné à 





exposé au dix-huitième livre des Antiquités, là où il écrit 
textuellement au sujet de Jean : 


été perdue par Dieu qui vengeait très justement la mort de 
Jean, appelé le Baptism. Hérode, en effet, l'avait mis à mort. 


craignit sa force de persuasion sur les hommes et qu'il les 


HIST. ECCL., 1. XL 19 


Jean fut donc envoyé en captivité à Machéronte, la prison 
signalée plus haut et il y fut tués. » 


ment mention de notre Sauveur, dans le cour* du mémo 


[9] Alors qu'un historien, issu des Hébreux eux-mêmes. 


patoire reste 





il à ceux qui ont fabrique les Mémoire!” 


Mais que cela suffise sur ce sujet. 
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HIST. ECCL, L XI, M » 


хи 
[1] Les noms des apôtres du Sauveur sont bien connus de 
liste des 
Apótres3, et tout autant Paul écrivant aux Calatos3 rappellent 
Quand Cephas vint à 
13] On raconte 
pareil suffrage-, avaient été jugés dignes du même appel 


qui est venu jusqu'à nous. 
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1512 


-8» 





0їбй\&о'ЛТ'ЕВ i 





do soixante-dix disciples du Sauveur, si l'on fait appel au 
témoignage do Paul : celui-ci dit qu'après la résurrection 





à lu fois dont quelques-uns, ajoute-t-il, sont morts, dont la 


comme en dehors de ceux-ci, il y avait à l'imitation des 


proclamée parmi tous les hommes, à cause de sa puissance 


avec l'espoir qu'ils seraient guéris des maladies et des sont- 


HIST. ECCL, 1, xnr, 35 


incurables, du moins selon la puissance humaine. Lorsqu'il 


n'obéit pas alors À son appel, mais il l'honora d'une lettre 


[4] La promesse fut accomplie pour le roi peu de temps après. 
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HIST. ECCL. I. xiii, 640 


16] Abgar, fils d'Ouchamas, toparque, à Jesus bon Sau- 


tais voir les aveugles et marcher les boiteux; tu purifies les 
lépreuxi lu chasses les esprits impurs et les démons, tu 


je me suis mis dans l'esprit que de deux choses l'une : ou 


veulent du mal. Ma ville est très petite, mais honorable et 


peu la lumière divine. Il vaut lu peina d'écouter la lettre que 


courte sans doute mais pleine do sens : en voici également le 


[10] Heureux es-tu d'avoir cru en moi, sans m'avoir vu *. 


тээл 
Il. Ce pwaup és a- trouve пше pen aou MW forme lin ГЕМИ. 
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HIST. ECCL, 1, xirr, 11-14 


toutce pour quoi 





plisse i été envoyé # cl qu'après 





[11] A ceslettres était encore joint ceci, en langue syriaque : 

я Après l'ascension de Jésus, Judas, qu'on appelle aussi 
Thomas**, envoya à Abgarl'apótre Thaddée, un dos soixan 
dix. A son arrivée, celui-ci demeura chez Tobie, Ше do Tobi 






apôtre do Jésus était là, selon аа ахай promis. [12] Thaddée 
avait donc commencé à guérir toute maladie et toute langueur 
par la puissance do Dieul*, do sorte quo tous en étaient 





finirai été élevé, je l'enverrai un de mes disciples qui gu 
les souffrances. [13) Il appela donc Tobie, chez qui demeurait 


auprès de Thaddée, lui dit : le toparque Abgar, après m'avoir 


principaux du pays étaient là, debout autour du toparque. 
Dès son arrivée, Abgar vit subitement un grand spectacle 


HIST. ECCL-, I, xm, 15-20 


adora Thaddée, ce qui étonna tous les assistants car ils 
n'avaient pas vu le spectacle qui s'était manifesté au seul 


disciple do Jésus, le fils de Dieu, qui m'a dit : Je t'enverrai 
un do mes disciples qui te guérira et te donnera la vie? 


envoyé, c'est pour cola que j'ai été envoyé près de toi. Et 
maintenant si lu crois en lui, les demandes do ton cœur seront 


une armée et détruire les Juifs qui l'ont crucifié, si je n'en 


l'avoir accomplie, il est retourné auprès du Père. [17] Abgar 
lui dit: Et moi aussi j'ai cru en lui et en son Père. Et Thaddée 





des souffrances qu'il éprouvait. [18] Abgar admira que, selon 





en fait par le moyen do son disciple Thaddée : celui-ci l'avait 
guéri sans remèdes ni plantes; et non seulement lui, mais 





res et fut guéri par sa main. Thaddée guérit encore beau- 





з [19] Après cela, Abgar dit : Toi, Thaddée, tu fais cela 


Vétonnement, Mais avec cela, je t'en supplie, renseigne-moi 
sur la venue do Jésus, comment elle s'est produite, et sur sa 
puissance, par quelle puissance il a fait tout ce que j'ai entendu 
dire”. [20] Et Thaddée répondit : Pour l'instant, je me 
tairai; mais puisque j'ai été envoyé pour précher la parole, 








HIST. ECCL. 1. ХШ, 21-22 
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HIST. BCCL, II a 
xiv. 
XV. L'Évangile selon. Marc. 
XVI. 


хуп. 
XVIII. Quels écrits do Philon sont parvenus jusqu'à nous. 
xix 





XX. Ce qui arriva encore à Jérusalem sous Néron. 
XXL L'Égyptien que mentionnent aussi les Actes des 


XXII. Comment Paul, envoyé prisonnier de Judée à Rome, 
se justifie et est absous de toute accusation. 


ХХШ. c*à,"s"ignC"dil li, ""g'agC 1аС10777 "PP' le frère 





XXIV. Comment, après Mare, Annianus fut établi premier 
évêque do l'Église d'Alexandrie. 

xxv. 
Paul cl Pierre lurent honorés du martyre pour la. 


XXVI. 
clcommentils déclarérentaux Romainsla dernière 


avons rédigé ce livre d'après Clément, Terlullien, 
Josèplie, Philont. 


e des juin lufrès de Claude el sur les Théesprules. " 
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apôtres; les autres apôtres 1а donnèrent aux soixante-dix, 
dont l'un était Barnabé. [5] Et il у eut deux Jacques - : l'un, 
le juste qui, ayant été jeté du pinacle du temple, fut frappé 








те. 
C'est aussi du juste que fait mention Раш en écrivant 


du Seigneuril. [6] En ce temps-là aussi, les promesses do 
notre Sauveur au roi des Osroéniens reçurent leur accom- 


17) EI Thaddée, arrivé dans cos lieux, guérit Abgar par la 
parole du Christ et il Trappe tous les habitants du pays par 
l'étrangeté de ses miracles : les ayant sullisamment disposés 


18] Qua cos choses soient dites comme provenant d'un récit 


martyre d'Étienne, une première et très grande persécution 
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HIST. ECCL, П. 1. 9-13 


(Église, entrant dans les maisons des fidèles, trainant les 
hommes et les femmes et les metunt en prison ". [10] Mais 


dispersés vint en Samarie et, rempli d'une puissance divine, 
entraîne par sea paroles avec une très grande multitude. 
assez par ses prestiges sur ceux qu'il avait trompés, pour 
être regardé comme la grande puissance de Dieu. Alors done, 
simula la foi au Christ jusqu'au baptême inclusivement. 
impure qui vient de,lui : à la manière de leur ancêtre, ils 
gale et ils causent les plus grands dommages à ceux en qui 


ils sont capables d'infuser le poison caché en eux, difficile 


coté et Simon lui-même, pris sur le fait par Pierre, reçut le 
chétiment qu'il méritait}. 





coutume antique, ce peuple encore aujourd'hui est gouverné 
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HIST. ECCL, П, I, 14. il, 1 5 


par uno femmel*. Cel officier, le premier d'entre les Gentile, 
fut rendu par Philippe, grâce à une manifestation, participant 
des mystères du Verbe divin; il devint les prémices des 





retour dans son pays natal, il fut le premier À annoncer la 
connaissance du Dieu do l'univers ot le séjour vivifiant do 
noire Sauveur parmi les hommesll. Par lui s'accomplit on 
fait la prophétie : a 1/Éthiopie tondra la première ses mains 
vers Dieu)”. » 

(14) En ces temps IA, Paul, le vase d'élection *-, fut mani- 














COMMKKT THiAgk FUT EMU 


nombre. Or une ancienne coutume imposait aux gouverneurs 





venus chez eux A celui qui occupait le pouvoir royal, do 
telle sorte que rien ne lui échappAt'. Pilate communiqua 


HIST. ECCL», П, n, 26 


de notre Sauveur Jésus; [2] il avai 
et que la foule croy: 





ppris ses autres miracles 
déjà que, ressuscité dos morts après sa 








et que celui-ci écarta la proposition, en apparence parce qu'il 
no l'avait pas d'abord examinée, — ne loi antique di 








té parce que renseignement sauveur du message divin 


[4] C'est се que Tertullien, homme versé dans les lois 


en langue latine et traduite en langue grecque +. Voici textuel- 
lement ce qu'il dit 


ancien qu'aucune, divinité ne se 





it consacrée par l'empe- 





chex vous la divinité soit donnée par une décision humaine. 
cette méthode, il convient que l'homme soit favorable à Dieu, 


nouvelles sur cette doctrine, les communiqua au Sénat, 


dsru PipOw «odenne, Paris, 1948. p. 129-130. 
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HIST. ECCL, П, in, 12 





le Sénat, parce qu'il n'avait pas donné son opinion, la repoussa; 


les accusateurs des chrétiens 6. < 
La Providence céleste avait spécialement jeté dans son 


ne trouvant pas d'obstacles à son début, se répandit partout 


assistance célestes, que la doctrine du salut, tel un rayon do 
soleil, éclaira soudainement toute Іа terre. Aussitôt, suivant 


divins évangélistes et apôtres, cl jusqu'aux extrémités de 
l'univers leurs paroles-. [2] Et vraiment dans chaque ville, 


situaient en masse des Églises fortes do milliers d'hommes et 
remplies de fidèles. Ceux qui, d'après la tradition ancestrale 
et l'antique erreur, avaient été retenus dans la vieille maladie 
d'une superstition idolàtrique, ont été par la puissance du 
Christ, grâce à l'enseignement en méme temps qu'aux miracles 
de ses disciples, délivrés en quelque sorte de maîtres cruels 
et ont trouvé la libération de trés lourdes chaines; ils ont 
conspué tout polythéisme diabolique; ils ont confessé qu'il 
existe un seul Dieu, unique, le créateur de toutes choses, et 
ils l'ont honoré selon les lois d'une véritable piété, par le 
culte divin et raisonnable qui a été réjtandu par notre Sauveur 








4m 


Тііро pêv ovv ápgi tå dio xol «Сені fyoupifa irn 
практ. per бё rotor Гато тїз буроуБоу yapmiapóv, 
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tprpapxia ‚урА «I ват ой yov аёт урікоу yal thy рө)» 
т траруіау ҳарабібо ат», éiôie poyi töv 'Ilpgónv (обто Tay 


HIST. BCCL. П. IU, 3-4, IV. 1 5 


contre Étienne, crurent aussi. Bientôt l'Église d'Antioche 


envoyés (à Jerusalem) avec la mission d'un ministère des 


(I) — Tibire done, ayant régne environ vingt-deux ans, шош 
Agrippa le diadème du pouvoir sur les Juifs et rétablit roi 


de temps après, 





jouta la tétrarehie d'Hérode qu'il con- 


815 


HIST, ECCL, П, iv, 2-3, V, 1 


[2] Co fut sous Gaius que devint célèbre auprès d'un très 
grand nombre Philon, homme trés ^remarquable non sculc- 


par les disciplines étrangères. Par sa famille, très ancienne, 
il était Hébreu; et parmi ceux qui étaient alors illustres par 
leurs fonctions ? Alexandrie, il n'était inférieur à personne. 
[B] Combien grand et do quelle qualité était le travail qu'il 
avait apporté dans les sciences divines de sa patrie, tous le 











libéraux do l'éducation grecque, il n'est pas besoin de dira. 
qui il était, alors qu'on assure qu'il avait étudié la doctrine 
do Platon et do Pythagore avec assez de zèle pour surpasser 
tous ses contemporains +. 





[I] Philon raconte on cing livres! се qui est arrivé aux 
Juifs sous Galas 2. II rapporta on mémo temps la folio do 
Gaius qui so proclama Dieu lui-même et commit mille excès 





HIST. ECCL, 


d'Alexandrie. Il dit comment, ayant Jdéfendu devant байн. 
les lois paternelles, il n'emporta rien do plus que moqueries 
et dérision et qu'il s'on fallut de peu qu'il courüt un danger 
pour sa vie. (2) Josöpbe rappelle également ces faits, au 
dix-huitième livre de VAntiquité, où il écrit littéralement 


a Un soulèvement s'étant produit à Alexandrie entre les 
Juifs qui y résident et les Grecs, trois membres de chaque 
parti furent choisis comme ambassadeurs et comparurent 
fut Apion8 qui dit beaucoup de mal contre les Juifs, disant 


entre autres choses qu'ils dédaignaient les honneurs rendus 
à César : alors que tous ceux qui étaient soumis au pouvoir 


son nom. (4) Apion ayant proféré beaucoup de graves accu* 


illustre en tout, frère d'Alexandre l'alabarque* habile phi. 


en réalité il provoquait déjà un châtiment de Dieu-. » 
Voilà ce que dit Josèphe. 





5. Josésas, пан 


1, ХУШ, 257-260. Сі. Ра, bri 
HB 11,607. 
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HIST. ECCL, П, ». 7, »1. 12 s 


porterai seulement ce qui rendra évidente aux lecteurs la 
demonstration que ce qui est arrivé aux Juifs dès ce moment 
et un peu plus tard a eu pour cause leurs attentats contre le 


IV, 7] Philon rapporte d'abord que, sous Tibire, Séjan, 
très puissant parmi ceux qui entouraient alors l'empereur, 


Pilate sous lequel furent accomplis les forfait contre le 
Sauveur, entreprit contre le temple do Jérusalem qui était 
encore debout, des choses interdites chez le» Juifs et les 


“ІУІ, 1] Après la mort de Tibère, Gaius reçut le pouvoir; 
il commit de nombreux excès envers beaucoup; mais surtout 





rapprendre brièvement par les paroles de PI 
littéralement сесі: 

[2] «Та manière d’être de байн était done anormale envers 
tout le monde, mais d'une manière spéciale envers la race 
des Juifs, qu'il poursuivit durement de sa haine, s'emparant 
des lieux de prièrel dans toutes les villes, à commencer par 
ceux d'Alexandrie et les remplissant d'images et de statues 
de sa propre effigie (car en permettant à d'autres do les y 
placer, lui-même les y installait par sa puissance). Quant au 
temple dela ville sainte, qui était encore inviolé et qui jouissai 


n, qui écrit 
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HIST. ECCL, П, 


nouveau Zeus Epiphane Gains». » 
(3) Bien d'autres calamités, supérieures à tout récit, qui 
sont arrivées aux Juifs à Alexandrie sous le même Gains, 
ont été rapportées par le même écrivain, dans un deuxième 
écrit qu'il а intitulé Sur es vertus 3; et Josèphe s'accorde avec 








les malheurs qui ont frappé tout le peuple (juif). (4] Écoutez 
done ce que rapporte ce dernier dans le deuxième livre do la 


« Envoyé on Judée par Tibère comme procurateur, Pilato 
introduisit subrepticement de nuit А Jérusalem les images do 
César couvertes d'un voile : on les appello enseignes. Avec 





ceux-ci, en effet, s'étant approchés, furent frappés de stupeur 
à celle vue; leurs lois étaient foulées aux pieds, car elles ne 


[5] Si l'on compare cela à l'Écriturc de l'Évangile, on verra 


qu'ils n'avaient pas d'autre roi que Césaré 
16] Ensuite, le môme écrivain raconte en ces termes qu'un. 
autre malheur les atteignit 
+ Après cela, Pilate excita d'autres troubles, on s'emparant 
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wapnuévey уатулдауія ті mio ifróx^oyy. 


le mécontentement populaire. [7] Pilate étant présent à 
Jérusalem, les Juifs l'entourèrent en спам. Mais lui avait 
prévu les troubles et avait mélangé à la foule des soldats 
armés, recouverts d'habits communs, en leur défendant de 


Parmi les Juifs qui furent frappés, beaucoup périrent sous les 
coups; beaucoup se tuèrent les uns les autres en s'écrasant. 


morts, elle so tut’. 5 
[8] Le méme raconte en outre que bien d'autres révolu- 
tions furent excitées à Jérusalem même. Il établit que, depuis 


n'abandonnèrent plus la ville et la Judée entière jusqu'à се 


les Juifs pour ce qu'ils avaient ose contre le Christ. 


уп 


ne l'épargna pas longtemps. C'est ce que racontent ceux des 


survenus en chacune d'elles’. 
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HIST. ECCL. П. viu, 12, Ix, 1 


үш 


[1] Cependant, Gaius n'ayant pas exercé le pouvoir quatre 
années entières *, Claude lui succède comme empereur. Sous 
со dernier, une famine dévasta la terre 1 el méme les histo- 


ouvragos. La prédiction du prophète Agabus qui figure dans 


sur toute la terre, reçut ainsi son accomplissement. [2] Luc 
rapporte dans les Acier la famine arrivée sous Claude, et 
raconte que, par l'intermédiaire de Paul et de Bamabé, les 
frères d'Antioche envoyèrent à ceux de Judée de ce que 
chacun d'eux avait selon ses moyens a; et il ajoute : 


Ix 


Hérodo entreprit do maltraiter quelques-uns de ceux do 
T Église et il fit périr Jacques, le frère de Jean, par le glaive L » 
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B*ipái ёВа» I» тй тӛ» "Ууотоуво ov ММ яаран taa à 


[4] тӛте біта, @ quae й Ocia урафй, ібсу Hpgón 141 ті 


10 () Табу ті ката тб» Auootádo»» iyrxpñare 190 faciie 


Boris, б й тб» Пра w» iaTopd yagi, Opnhaavra pi» Loi 


«al фатк yoopiaági» 100411 ірді» << apd pinaro Sapi- 


HIST. ECCL, П, т, M. x, 1 


[2] Oc ce Jacques, Clément rapporte au septième livre des 
Hypotyposes un récit digne de mémoire, tel qu'il le tenait 
do la tradition de ses prédécesseurs. П dit que celui qui 


confessa que lui aussi était chrétien. 


en mémo temps décapités1 > 
[41 Alors aussi, à ce que dit la divine Écriture, Hérode 


et le jeta dans les fers; il s'en fallut de peu qu'il le fit aussi 


prédi 





ion*. Telle fut la disposition (divine) envers Pierre. 


se firent pas attendre et le ministre vengeur de la justice 
divine le poursuivit aussitôt. Immédiatement après avoir 
comploté contre les Apótres, comme le raconte le livre des 

», il (Hérode) partit pour Césarée et la, on un jour de 
tôle solennelle, paré d'un vélement royal, il harangua le 








т 
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бнакйубюу Фодеу Odivay, роту 8' airo ті көшіп крові 
өзөгү йдутра, werd офобрётто Opkänevov. — dvaOcu piv обу 
ярі тоё gidov b Orb ёру éyó, ото, 484 катавтріриу 


katepevopéva фиа. édeyyoion. 0 кідбеї йОйтато del 
indy, jön Oavely йлйуюра бектіу бе thy mexpopévmy, à 
веб фефойдта. xai yap Peröxaner оббарі gaie , ai)’ 


віта Obivy yatexoveito: perd окосфі обу ei ті Bacüciv 


éropiaOn, ках Brite Ayo ei айна фо jor тоб teOvärae 
лаутілайе per Оох. 4 тілді 07 авиа обу үсний хаг 


ir кай тётартөз, ті бё фата éfüopor.  récoapa pèv 


отта үрараї ü^Oowpüte- ei бё Kepi tiv tov Май 


BIM Хартію THI un 3 
5. ouveysia TBL auvexuo AT'BROM le. 


È "op ^ "7" 49% - Год, ^XIX, 343-351. Sur h chronologie de Joeiph 





HIST. ECCL, П. X. 7-10 






mencèrent avec force. Et regardant vers ses amis : Je sui 
votre dieu, dit-il, et déjà je recois l'ordre de quitter la vie; 





duil à la mort. Mais il faut recevoir la fatalité selon que Dieu 


avec les femmes et les enfants, s'assit sur des sacs, selon la. 


et lui-même ne resta pas sans pleurer. [9] Pendant cing jours 


de Philippe et la quatrième année recevant en plus celle 
d'Hérode; sous le principal de Claude César, il régna encore 
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HIST. ECCL, П, xi, 13 


qui lui avaient fait confiance, rappelons aussi се qu’écrit 
Josèphe sur ce personnage. Il rapporte done encore, dans 


[2] « Fadus étant gouverneur de la Judées, un magicien du 
mom de Thoudas persuada à une grande foule do gens de 


Fadus no les laissa pas jouir de cello folio. Il envoya contre 
eux une troupe de cavaliers qui tomba sur eux à l'improvisto, 








Thoudas lui-même, et, après l'avoir décapité, envoya sa télé 


A la suite do cela, Joscphe rappelle, en ces termes, la 
famine qui arriva sous Claude : 


0. licoioni, ор, сі. 1, 4858, ш; 
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хи 


an Égyptv cl la distribua ft ceux gui étaient dane la besoin *. » 


cl de Paul +. ІЗ) He celle Hélène, dontl'hist 





répandait déjà chez tous les hommes, l'onnoini 
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yegopón, Exov баурай» 'Рораткйу табу. SIMONI DEO 
(4) SANCTO, éxep ёотіу Eipow Org évie. каї оуеббу piv 


Gedy éxcivov ipoloyoivre «роскотофох, — kai "Exévay* тий, 


1 Te й yos 


^ ломооб ТИШ Jopinxe SL obtwo ADM. 


HIST. ECCL., II. xiii. 2.5 





du salut des hommes s'efforça de la devancer dans la ville 
royale et de conquérir cello dernière. Il y conduisit Simon 
dont nous avons parlé auparavant», et par les habiles pro- 
cédés magiques de eet homme qu'il secondait, il entraîna 





distingua dans notre doctrine : sur lui, j'exposerai ce qui 
convient au temps opportun®. Dans la première Apologie 


démons provoquèrent certains hommes à diro qu'ils étaient 





d'abord, un Samaritain du bourg appelé Gilthon, qui, sous 


lui, fut regardé comme un dieu et comme un dieu honoré 


auparavant était dans une maison do débaueho h Tyr en 
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"Оро 8 ov À ela Kai üntpoupáwo үйірі тої ситі 
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tv тіте quivruv cuykpérmpá ті кат ойтой evou той 

dmootokexol üméorn ypóvou. — фперечіко үйр тос кой ùne- 
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фпоирейосио пр$ той Amocrólou ПЕтрои которо ріп, ueylernv 


буйд geya», póvo vaim Віштбу айтд ката yvüyny elvat 
[5] ойло. ілі біти ‘Pupaluv nsu , ouvanpopeun dinge 


ов прі тшу Tide ola Ocdv прпении. oU pv ci ракрбуї 


HIST. ECCL., П, xiv, 26 


xiv 


ta dedication de l'aeotbe yiexBe a home 


secours do ses serviteurs, en éloignant au plus vite, dès 
leur manifestation et leur présence, les flammes du méchant 


(d'esprit) dressée contre la connaissance de Dieu”. [3] C'est 


apostoliques. Tout était vaincu, absolument dominé par 
récemment avait divinement brillé pour ler hommes, qui 


[4] Aussitôt, le magicien dont nous parlons, ayant eu les 


l'apôtre Pierre de scs machinations mauvaises, entreprit un 
dent, avec la pensée que, là seulement, il pourrait vivre à sa 


[5] Étant ainsi venu à Rome, il fut assisté grandement 
par la puissance qui y était installées; et, on peu do temps 
ses tentatives eurent assez de succès pour qu'il fût honoré, 
comme un Dieu, par les gens du pays, do l'érection d'une 
statues. [6] Mais les choses ne lui réussirent pas longtemps. 


HIST. ECCL, П, ху, 2. xvi, 1 n 


dit-on, connut le tail par une révélation de (Esprit; il se 


lypolyposes*, rapporte le tait et l'évêque d'Hiérapolis, 


appelant celle ville d'une manière métaphorique Babylone, 
dans ce passage : 4 L'élue qui est à Babylone, ainsi que Marc 
mon Cds vous salue. » 





rmMii 





у mabe micui ia coknaissanck du cubist 


[1] On dit que ce More fut, le premier, envoyé en Égypte, 


des Églises d'abord à Alexandrie méme й, 


хуп 


jugea dignes do l'écriture leurs exercices, leurs assemblées, 


Claude, serait entré À Rome on relatione avec Pierre, qui 


pas invraisemblable, puisque l'écrit méme dont nous parlons, 
entrepris par lui plus lard et assez longtemps après + „renferme 
manifestement les régles de l'Église, qui sont observées 
maintenant encore et parmi nous. [2] De plus, lorsqu'il décrit 
de la manière la plus exacte qu'il est possible la vie de nos 


iviniser, vénérer les hommes apostoliques 





encore approuver, 
d'origine hébraïque et, par suite, observaient encore À la 


G@) — Tout d'abord, dans le livre qu'il a intitulé De la 
contemplative, ou Des suppliants-, Philon assure qu’ 
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HIST. ECO. П, xvn, 47 


lera rien à ce qu'il doit raconter, qui soit en dehors de la 
vérité ou qui vienne de lui-mémes. On les appelle, dit-il. 





puis il indique les raisons de celte désignation : elle vient 
soit de ce qu'ils soignent et guérissent les âmes do ceux qui 


souffrances causées par la méchanceté, soit de ce qu'ils rendent. 
des soins et des adorations chastes et purs a la divinité. 
[4] Ou reste, qu'il leur ait imposé de lui-même celle désigna- 
tion, on appliquant justement un nom à la manière de vivre 
de cos hommes, ou qu'en réalité les premiers les aient appelés 








[8] Philon atteste donc, en premier lieu, leur renoncement à 


dehors des murs8 et menaient leur vio dans des champs 
isolés et des jardins, sachant bien quo la compagnie d'hommes 


foi courageuse et très ardente, s'exercaient à imiter la vie des 
prophètes. [6] Et en effet, il est aussi rapporté dans les Actes 


apôtres vendaient leurs richesses et leurs biens et les parta- 
geaient entre tous, selon les besoins do chacun $, do sorte 
qu'il n'y avait pas d'indigent parmi eux : tous ceux donc qui 


vendu cl l'apportaient aux pieds dos apôtres, de manière 





[7] Philon témoigne de choses semblables à propos des 


surtout auprès d'Alexandrie. (8) De partout, ceux qui sont 
les meilleurs sont envoyés en colonie, comme dans la patrie 


esl située au-delà du lae Maréole, sur une butte assez peu 
élevée, lieu tout à fait convenable à cause de la sécurité cl de 





[9] Ensuite, Philon écrit comment étaient leurs habitations, 
et voici ce qu'il dit sur les églises du pays 

s Dans chaque maison, il y a une pièce consacrée, qu'on 
appelle oratoire et monastère : o'est Їй que les thérapeutes 


gorie; car ils pensent que les mots sont des symboles do la 
nature eachéo qui se découvre dans les interprétations allé- 


de nombreux monuments de leur doctrine sous forme d'allé- 
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[HI тайа pv ой xai mg dv 4 ao rage бйнон, 
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[15] piond тп фхуйлоюотуй бүшүр umore. et BE mp pi 


Bivaoda бі xai Ао порі той dcdnAunkvou  брибтем, 


тпобіови кау nd rv él отой финй, Ev al &vaygrpiorov, 
et eiyvayovoln, коріоєтаі ту пері тоббе poprupinv. урёфа 


« фукрітему 3° йот пуб беру 
чш, та &Mo іпоцоборобом áperá . 


ббүкх = Әбеу то pév Hyépaw, тай Bé vuKTB Врахі ri pépo 
фиш. Мог бё Kal бй тфу йрершм фпоррийохомтаі 


15) Zlo МК will, jo С5ЇСС; 470255 M. Ct- DemOW&ia, 11, 215 M. ; Dt 


HIST. ECCL, П, хук, 1247 75 


[12] Tout cela parait donc avoir été dit par un homme qui 
les a entendu expliquer les saintes Écritures; et peut-être 


des anciens, ce sont les Évangiles et les écrits des apótres 
et probablement quelques exposés interprétatifs des anciens. 
prophètes tels quen contiennent IEpitre aux Hébreuxii 
et de nombreuses autres lettres de Paul. [13] Ensuite, au 


а Ils ne se bornent pas й contempler, mais encore ils font 
des cantiques et des hymnes pour Dieu, sur des mètres et des 


nombres graves В. s 
[14] Dans le móme ouvrage, Philon rapporte encore beau- 


parlé, qu'il soit du moins persuadé par les paroles de Philon, 


ment, la continence, puis ils édifient sur elle les autres vertus. 
Personne parmi eux ne prendrait do la nourriture ou de la. 


science. El certains d'entre eux sont tellement joyeux et 
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21) ті 3d toútol &xıA&yov TH 4х1 ryÜrÀv Buväiou xal TÁ 18t 
Pa ape Hin Bt но, хати. di 


satisfaits de se nourrir de la sagesse qui leur présente ses 
enseignements avec abondance et sans compter, qu'ils jeúnent 





à la nourriture nécessaire tous les six jours*? ear ils sont 
accoutumés à cela. > 


contradicteur s'endurcit encore là-dessus, que cet homme 


vieillesse, sont vierges : elles ont gardé la chasteté, non par 
nécessité comme certaines des prétresses grecques, mais par 


immortels, que seule peut enfanter d'elle-inême l'âme éprise 





parait à oos hommes ressembler À un être vivant : elle a pour 
corps les arrangements des mots, pour âme le sens invisible 
caché sous les mots, que celte secte se propose de contempler 


(21) Faut*il encore ajouter À cela leurs réunions en un 


des femmes, hommes et femmes vivant séparément, les 





kriu MI J, 1S-IMC; 4-4, 1 M. 
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1,481, «2; 482, 3; 3988 


HIST. ECCL, Ц, xvn, 22-24 T 


ascèses traditionnelles accomplies encore aujourd'hui chez 
nous, qui avons coutume, surtout au temps de la fête de la 


nocturnes et la méditation des paroles divinesu. (22) Tout 
cela, l'auteur mentionné l'a indiqué avec précision ; son 


dans son ouvrage : les veillées complètes de la grande fêle 2, 


do façon rythmée, lesautres écoutant en silence cl ne chantant 
avec lui que les dernières paroles des hymnes a : ces Jours-lä 
on couche par terre sur des nattes SI; on ne boil pas du tout 
de vin, comme Philon l'écrit en propres termes; on no prend 
pas davantage de viande; l'eau est leur seule boisson et avec 





qui accomplissent les liturgies ecclésiastiques, les fonctions de 
diacre, la présidence de l'évêque qui siège au-dessus de tous " 

quiconque a le désir d'étudier soigneusement ces questions 
pourras'en instruire dans l'ouvrage cité de l'écrivain. (24] Mais 











de la doctrine évangélique et aux usages transmis dès le 
commencement par les apôtres, c'est évident pour 10055, 
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Kai evavria тор , kai ón тй Пері rav трійм üperüv & oiv. 
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Teyévov Kod «и évexa ретоморайомта, Lv ф до! cuvrerayvor 


HIST. ECCL, П, xvni, 13 


хуш 
QUELS ÉCRITS DR RHILON SONT PARVENUS IUSQu'a NOUS 


[1] Abondant en paroles, large dans scs conceptions, Élevé 
sacréesl : tout d'abord il a parcouru avec suite et dans l'ordre 


explication dos événements racontés dans la Genèse, dans 


séparément l'explication de certains chapitres, en proposant 
les questions et les réponses des difficultés offertes par les 


blömes el solutions sur la Genèse et l'Exodea. [2| En outre, il 
existe de lui des traités particuliérement travaille sur quelques 


Eux sujets, par exemple Sur ce que désire el déleste un esprit 
sobre, Sur la confusion des langues; Sur ta fuite et l'invention; 


Des trois vertus que Moïse a décrites avecrTaulres. [3] En outre, 
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HIST. ECCL-, П, xvin, 48 


sage parfait scion la justice’ et Des lois non écrites; et encore 
Des géants ou De l'immutabilité divine; Que, selon Moise, les 


concernent la Genèse. [5] Sur l'Exode, nous connaissons de lui 
Problèmes et Solutions, livre» I, II, Ш, IV, V; Sur le Taber- 


avec les points principaux des dix commandements, livres 1, 


le discours composé par lui Sur les Juifs ^; te Politique u: 


composés par lui De la vie contemplative ou Des suppliants, 


qui sont dans la Loi cl dans les prophètes sont aussi regardées 
comme son œuvrels. [8] Philon, étant venu à Rome sous 
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HIST. ECCL, Il, x 


Gaius, décrivit les impiétés de ee prince, dans son ouvrage 
qu'il intitula, avec finesse et ironie, Des vertus,e. On dit que, 
sous Claude, il lut son ouvrage en plein sénat romain cl qu on 
T'admira tellement qu'on jugea ses écrits dignes d'être placés 





li, 9, X». 





XIX 


DS CA FAQUR 


„ХУШ, 9] En ces lemps-là, comme Paul achevait le voyage 
les Juifs de Rome 19 : Aquila el Priscille, ayant été chassés 
avec les autres Juifs de Rome, débarquèrent en Asie et li 
ils vécurent avec l'apôtre Paul, qui affermissait les fonde- 
C'esl ce que nous apprend le livre sacré des Actes. 

IXIX, 1] Claude régissait encore les affaires de l'empire, 


Juifs qui se pressaient violemment aux issues du sanctuaire, 


pour chaque famille. C'est се que raconte textuellement 
Josóphe +. 


20 Ш Ката Pi Népwva, Qiyo тй Тообаа émpoméovro, 
aito iguaow абри 6 1ёотло тй» 0034 ор Tuv Ітрішу 
oráow ФН лы iv фаоті th Apyatodoyéa ypágir 


[2] Claude établit roi des Juifs, Agrippa, Gis d'Agrippa + 
et envoya Félix comme procurateur de toutle pays de Samarie 
et do Galilée, et en plus du pays appelé Pérée *. Et après 
avoir exercé le pouvoir pondant treize ans et huit mois, il 


[1] Sous Néron, tandis que Félix était procurateur de Judée, 


comme Josèphe l'écrit en propres termes au vingtième livre 
des Antiquités : 


les prêtres et contre les premiers du peuple À Jérusalem, et 
chacun d'eux, s'étant fait une garde des hommes les plus 


granges pour enlever les dimes dues aux prêtres. П arriva 


ef. ril, Tl, 491500. * 
28 hms.'ci Sdimi.'aS in"w M, p'tiluosäraa, ЈН, ютщ 
1. Tobe, «p. al. р, 2IS-ML. 
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20) Eas vi temm Mat «P» ушу 


HIST. ECCL, П, xx, 4С. xxr, 1 в 


XXI 





[1] Ensuite, après d'autres chores, Josèphe ajouta 
+ D'une plaie plus grando que celles-là, le faux prophète 
égyptien frappa les Juifs En elicl, il arriva dans le pays 
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HIST. ECCL, II. xxx, 2-3, xxn, 1 


prévint son choc, en allant à sa rencontre avec les soldats 


XXII 


justifiét, lut envoyé captif à Romet. Arislarquc était avec 


compagnon de captivité*. Et Luc, qui a confiéà l'Écrilure les 


HIST. ECCL-, П, XXII, 26 н 





et quo toute* le* nalion* l'entendent, et j'ni été délivré do la 
gueule du lion. [4j Par la, Paul établit clairement que. 
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HIST. ECCL, П, xxii, 7-3, ххШ, 12 


(7] Ayant achevé notre exposé, nous faisons remarquer que 
le martyre do Paul n'a pas ou lieu pendant le séjour à Rome 
que Lue a décrit. [8] Il est d'ailleurs vraisemblable qu'au 
commencement do son règne, Néron était plus doux et reçut 
facilement la défense de Paul en faveur do la doctrine; mais 
que, venu à des audaces sacrilèges, il dirigea ses entreprises 
contre les apôtres comme contre les autres. 
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(1] Paul on ayant appelé k César et ayant été envoyé par 
Festus à la ville dos Romainsl, les Juifs perdirent l'espoir 
en vue duquel ils lui avaient tendu dos embúches2; et ils se 
tournèrent contre Jacques, le frère du Seigneur, à qui avait 
été remis par les apôtres le siège épiscopal de Jérusalem}, 
Voici ce qu'ils eurent l'audace do faire encore contre lui. 
(2] Ils le firent venir au milieu d'eux et lui demandèrent do 








contrairement à la pensée de tous, parla ouvertement, d’une 
voix libre, bien plus qu'ils nel'attendaient, devant toute la mul- 





lo Fils de Dieu. Us no furent pas capables de supporter le 
témoignage de cet homme, parce qu'auprès de tous il avait la 
réputation d'être très juste à cause de la supériorité dont il 
faisait preuve dans sa vie sage et pieuse; et ils le tuèrent, 
metunt à profil l'absence de gouvernement, car à ce moment 
même Festus était mort en Judée et tout ce qui regardait 


HIST. ECCL-, П, xxm, 3-7 
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que les prophètes le montrent Є son sujetla. [8] Quelques-uns 
donc des sept sootos qui existaient dans lo peuple (juif) et 
dont nous avons parlé plus haut dans les Mémoire» ", deman- 


tous ceux qui crurent le firent par le moyen 


disaient : Tout le peuple court le risque d'attendre en Jésus 


Jésus, comme s'il était le Christ. Nous t'on prions, persuade 


on effet témoignage, ainsi que tout lo peuple, que tu es juste 


et que tu no fais pas acception de personno 5. (11] Toi donc, 


tout le peuple et nous tous, nous avons confiance en toi. 


les Gentils se sont rassemblés ғ. 


Juste, en qui nous devons tous avoir confiance, puisque le 
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[18] йлаууєої ірін ті й Обра rov Tnooë. xai dxexpivaro өвч 


[14] иёдат (preoOan tat Tüv vepehóv тоб образов; хай төйійу 
яіпрофорпвіутох xai Dotativrev tai rn нарторіа roi Чакі- 
Bov xai heyövrov board тө vig Аар, тоте лёту oi авга 
vpapparei xai Dapıoaloı лоб 8224200 ieyov какё ёо. 
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Gpuper t4y Ма, Ori Béoypnore iiv iottv, твітсу тй yevi- 
para toy ірушу atov блоха. йуафйуте обу катіфабау 
[16] rv бікаюок. — xai iheyov йі. Мфісюреї láxofov tdv 
кат, Kai Ер оно. Außäfeı air, tad xatapandei о4к 
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BIST. ECCL. 11, МОП, 1318 


peuple se trompe A la suite de Jésus le crucifié, annonce-nous 
quelle est la porte de Jésus. [13] Et il répondit А haute voix : 
Pourquoi m'interrogex-vous sur le Fils de l'homme ? Il est 
sur les nuées du ciel”. [14] Beaucoup furent entièrement 


seribes et pharisiens se disaient les uns aux autres : Nous 
avons mal fait de procurer un tel témoignage à Jésus, Montons 


autres : Lapidons Jacques le juste et ils commencèrent A le 


Je t'en prie. Seigneur Dieu Père, pardonne-leur, car ils no 
savent pas ce qu'ils fontis. [17] Tandis qu'ils lui jetaient 


Réchabim *, auxquels Jérémie le prophète 





la tète du juste; et ainsi celui-ci rendit témoignage. El on 
l'enterra dansle lieu même, près du temple et sa stèle demeure 


25, Lee, XXII, 34; Кі. Jawi., vu, 59-60; 1t. SciFBBn, op. ril.. 1, 582 


аа ВАННИ УЛ и 


HIST. ECCL. П. xxlil, 1921 


Juifs et pour les Grecs, que Jo 
après, Vespasien les assié 





d'après eux, n'eut d'autre motif que le sacrilège osé contre 


Jacques le juste, qui était le frère de Jésus, appelé le Christ, 


[21J Le même rapporte aussisa mort au vingtième livre 
des Antiquité: on ces termes : 
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HIST. ECCL, П, уул, 2225 


il était tel, Ananos, pensant avoir une occasion favorable 
dans la mort de Festus et tandis qu'Albinus était encore en 
route, fit siéger une assemblée de juges cl cita devant elle le. 
frère do Jésus, appelé le Christ (Jacques était son nom) et 





condamna à la lapidation. [23] Tous ceux qui, dans la ville, 
paraissaient les plus modérés et les plus exacts (observateurs) 





à Ananos de faire siéger un tribunal sans son avis. [24] Albinus, 


première des épilres appelées catholiques“. [25] Mais il 
faut savoir qu'elle n'est pas authentique : un petit nombre 


Cependant nous savons que ces lettres sont lues publiquement 


BTSBBIOT 


HIST. ECCL, П, xxiv, 1, xxv, 1-2 » 


xxiv 


PREMIER ÉVÊQUE DE L'ÉGLISE o'a LKXANDRIE 


apris Maro l'Évangélistoi Annianus reçoit la charge do 


l'Église d'Alexandrie". 


xxv 


SOUS LEQUEL A ROME CAUL ET PIERRE 


purent honorés DU marttre roua la religion 





(IJ Lorsque le pouvoir de Néron était déjà affermi, celui-ci 


même du Dieu de l'univers. Écrire de quelle scélératesse cet 
homme fut capable, ne serait pas de notre présent souci 





des récits très exacts, il est possible à qui le désire d'apprendre 
d'eux la grossièreté et la folie de cet homme insensé, qui, sans. 
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HIST. ECLL, П, xxv, 57 
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in ea СМС. Ct.JosCeim, MI. M... 11, ^M. 


HIST. ECCL, П. xx'l, 2 » 


guerre recommença à s'allumer la douzième année du règne 


de Néron3. [2] П dit ensuite que, dans toute la Syrie, après 
le soulèvement des Juifs, eut lieu un trouble terrible : partout 
ceux de ce peuple furent massacrés sans pitié comme des 
ennemis par les habitants de chaque ville; de sorte qu'on 
voyait les villes remplies de corps sans sépulture, des cadavres 
de vieillards jetés avec ceux des enfants, des femmes qui 


pudeur; toute la province remplie de malheurs indicibles; 
la menaee des maux à venir plus grande encore que les cruautés 





Voilé littéralement ce que dit Josèphe. El ce que l'on f 
contre les Juifs était ainsi. 





4. lostene. ML M., 11,4%. 46. 
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LIVRE ІП 


siastiquo : 


lo promior présidé à l'Égliso des Romains. 


IV. La première succession des apôtres. 
V. Lu dernier siège (soutenu) par les Juifs après lo 


VI. La famine qui les a accablés. 


Romains. 
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HIST. ECCL, HI 


XV. — Comment après lui Clément est le troisième. 
XVI. La lettre do Clément. 
ХУП. Га persécution sous Domitien. 


ХҮШ. L'apótre Jean et ZApocalypse. 


XX. Les parents de notre Sauveur. 


Alexandrins. 
XXII. Comment Ignace est le second chel de l'Église des 


XXIII. Récit sur l'apôtre Jean. 
XXIV. L'ordre dos Évangiles. 


qui ne le sont pas. 





XXVII. L'hérésie des Él 
XXVIII. L'hérésiarque Cérinthe. 
XXIX. Nicolas et ceux qui lui doivent leur nom. 
XXX. Les apôtres qui ont vécu dans le mariage. 
XXXI. Mort de Jean et de Philippe. 
XXXIL Comment Siméon, évêque de Jérusalem, rendit 
témoignag 
XXXIIL Comment Trajan empécha do rechercher les 
chrétiens, 
XXXIV. Comment Évariste dirige 











, le quatrième, l'Égliso 





XXXV. Comment Justus dirige, le troisième, l'Égliso de 
XXXVI. Ignace et ses lettres. 
XXXVII. Les évangélistes qui se distinguent alors. 
XXXVIIL La lettre de Clément et les écrits qui lui sont 


XXXIX. Les écrits de Papias. 
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оп ivlécub 1b сом 


Scytllie, Jeon l'Asie "ой il vécut :il mourut à Ephèae. [2] Pierre 
la Galalio, la Bithynie, le Cappadoce et l'Asiel; finalement. 


avoir Imunemo demandé de souffrir ainsis. [3] Que faut-il 


Romo eons Néron ? C'est là ce qui est dit textuellement par 
Origéno, doua le troisième tome des Cmuiumlain- sur la 


ETEEBIOT 


yai Mvog,xal кішібір ВХ * 


1-1 Tó»..Ct.!. Dural. 





iber Pontifiealie, t. |, p. 121. 


HIST. ECO... Ш, il, m, 1-2 » 


QUI, 18 PnBMIBK, Л imitsmé ^ I'fiausn DUS ROMAINS 


Après le martyre de Pierre et de Paul, Lin, le premier, 
obtint l'épiscopat de l'Église de Rome. En écrivant de Rome 





fin de l'épttrel. 


ш 


Ш Do Pierre done une seule épitre, celle qu'on appelle la 
première, est reconnue et les anciens presbyties eux-mêmes 


Quant À celle qu'on appelle la seconde, nous avons appris 
qu'elle n'est pas testamentaire, mais que pourtant, parce 
qu'elle a paru utile il beaucoup, elle a été prise en considéra- 
tion avec les autres Écritures з. (2) Pour ce qui est des Actes 
qui portent son nom, de VEvangile appelé Selon Pierrea, 
du Kdrggme et de VApocalypse soi-disant de Pierre, nous 





les (écrits) catholiques et qu'aucun écrivain ecclesiastique, ni 
parmi les anciens, ni parmi les modernes, ne s'est servi do 
témoignages empruntés À l'un d'eux. 





2 Cl. 4. Cnsimt, Je Kyllrer^ Catholique, Vétis, 1930, p. 142; 


kr 
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HIST. BCCU, III, iv, 


Ш Que Paul a préché aux Gentils et qu'il a posé les fonde- 
ments des Églises depuis Jerusalem et autour d'elle jusqu'à 
Plllyricum ", cela est évident d'après ses propres paroles et 





évangélisé le Christ et transmis la doctrine du Nouveau Tes- 
tament à ceux do la circoncision? : cela est clair d'après 


à eaux des Hébreux qui sont dans la dispersion du Pont, 


de Galatie, de Cappadoce, d'Asie et de Bithynie 3 
[3] Combien do disciples de ces (apôtres) y eut-il et qui parmi 


les appello lui-même, la compagnons d'armes4; beaucoup 


leur rond dans ses propres épitres un témoignage incessant. 
Du reste, Lue, dans les Actes, mentionne également les dis- 


do l'Église d'Éphéso 5, comme Tile, lui aussi, celui des Églises 
de Crète e. [6] Quant à Luc, antiochien d'origine ? et médecin 
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HIST. ECCL. Ш, 1», 7-11 
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Galba et Othon ne durèren 


HIST. ECCL, Ш, », і-6 


une ville do Pérée, nommée Pella -. Се furent Їй que sc trans- 
portèrent les fidèles du Christ, après être sortis de Jérusalem 








Judée. La justice de Dieu poursuivit donc alors les Jt 
parce qu'ils avaient accompli de telles iniquités contre le 


le glaive, In faim el mille autres genres de mort; combien de 


salem môme comme dans une métropole très fortifiée; quoi 


les événements qui s'y produisirent; comment a la fin l'abo- 
mination do la désolation annoncée par les prophètes ft 


attendait la ruine complète, la totale destruction par le fou: 
il est possible à qui le désire de le trouver avec exactitude 





rapporte cet historien des hommes rassemblés do toute la 
Judée aux jours de la fête do la Páque et qui furent enfermés 


mêmes (qu'il emploie). [6] 11 fallait, en effet, qu'aux jours 


bienfaiteur do tous, le Christ de Dieu, en ces mómes jours, ils 


diémeliistenlumn, Tablngife 191», p. Met saiv. ILestveshoniblobloquolol 





IL Josiruv' Brit. mi, VL 425-428." 
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HIST. ECCL, Ш, v, 7. v, 13 


quelque autre manière, je crois nécessaire d'exposer les seuls 
malheurs causés par la famine, de sorte que ceux qui liront 


Histoiren de Josèphe et lisons le tragique récit de ce qui 


cause de leur fortune. Do plus, la folie des révoltes s'accroissait 


taient. [2] Nulle part on no voyait plus de blé; alors, ils 


gens pour avoir nié, et lorsqu'ils n'en trouvaient pas, ils les 
signo qu'ils avaient ou n'avaient pas do blé était les corps de 
regorger de nourriture, ceux qui étaient déjà exténués, on les 


ceux qui étaient sur le point de mourir de faim. 
п [8] Beaucoup échangeaient leurs Liens en cachette contre 


d'orge s'ils étaient pauvres. Puis ils s'enfermaient eux-mêmes 
au plus secret do leurs maisons : les uns, au comble du besoin, 
mangeaient leur blé sans le préparer; les autres le faisaient 


HIST. ECC 





HI, vi, 49 





ible; on retirait du fou 
t. Misérable était ht 


[4] Nulle part on ne mettait plus de 
les mets encore crus et on les déchi 





les plus robustes accaparer plus que les autres, les faibles 
gémir. [5] 1,4 faim surpassa toutes les douleurs; clic ne détruit 





, les enfants 


dans leurs mains ceux qu'elles aimaient le plus, elles n'avaient 
[6] Même lorsqu'on mangeait ainsi, on ne demeurait pas 


ces miettes. Car, lorsqu'ils voyaient une maison fermé, 


n'avait nulle pitié des cheveux blancs ou des petits enfants; 





étaient plus cruellement traités sous prétexte d’injustice. 


fouillaient le rectum. On souffrait ainsi des tourments 
effrayants même à entendre, pour avouer un seul pain, pour 
dénoncer la cachette d'une seule poignée d'orge. [9] Quant 
aux bourreaux, йв пе souffraient pas de la faim — leur cruauté 





HIST. ECCL, Ш, ть 10-14 


sauvages et de l'herbe; et lorsque ceux-ci semblaient déjà 


Les terrasses étaient remplies de femmes et de nourrissons 


la ville et une nuit 





(aient. Un silence profond enveloppai 


« [14] Us fouillaient en effet les maisons transformées en 


cadavres, ils essayaient sur leurs membres la pointe de leurs 
glaives; parfois ils perçaient dos abandonnés qui vivaient 





les suppliaient de les aider de leurs mains et de leurs épées. 


HIST. ECCL, III, vi, 15-19 


mais ils les abandonnaient avec mépris à la famine; alors, 
chacun des agonisants regardait fixement vers le temple, 


d'abord enterrer les morts aux frais du trésor publie, car ils 
n'en supportaient pas l'odeur. Comme ensuite ils n'y suffisaient 


putréfaction; il vit l'humeur qui coulait en abondance des 


[16] Après avoir parlé d'autre chose, Josèphe continue en 
disant 


je crois que la ville aurait ôté engloutie par un tremblement 
do terre ou submergée par un déluge ou que la foudre de 
Sodome l'aurait détruite, car elle renfermait une race beaucoup 
plus athée que celle qui souffrit tous ces maux. Tout le peuple 





ville, frappés par la famine; indicibles les souffrances qui 
ceux qui s'aimaient mutuellement le plus en venaient aux 
mains pour s'arracher les misérables aliments do leur vie. 


mont; (18) mais les voleurs fouillaient meme ceux qui res- 
piraient encore, do pour qu'ils simulassent la mort, tout on 


beaucoup allaient en chancelant, la bouche ouverte comme 
des chiens enragés, trébuchaient, se heurtaient aux portes h la 


3. бруйу T*BRBL 10 





HIST. ECCL, Ш, VI, 20-23 





pas pris mémo les plus vils des animaux sans raison, pour le 


tris petite quantité, 





Barbaros, terrible à dire, incroyable il entendre. Pour moi 


témoins : au reste, je ferais a ma patrie une faveur misérable 


Bathézor (се mot signifie maison de l'hyssope), distinguée 





qui, à tout instant, insultait et maudissait les brigands en 


rarualiqaon ipòhartev, 


[26] dey v. 


vn yovneO pir 


pò Toben ті строфі ті pntpi яхредоріоамті , биен 
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HIST. ECCL, Ш, 





i, 24-28 109 


avail un enfant, un bébé qui tétait encore; elle le prit : 
124] Malheureux bébé, dit-elle, dans la guerre, dans la famine, 
dans la révolte, pour qui le conserve 
chez les Romains, si du moins nous vivons encore sous leur 
pouvoir; la faim prévient d'ailleurs la servitude, et les 
révoltés sont plus terribles que l'une et que l'autre. Allons! 











lion, pour l'humanité un sujet de récit, le seul qui fasse défaut 
aux malheurs des Juifs. [25] Et en même temps qu'elle 


elle en mangea la moitié; elle cacha le reste et le mit en 
réserve. Aussitôt les révoltés arrivèrent et en sentant l'odeur 
do cette chair impie, ils menacèrent la femme, si elle ne leur 
montrait pas les mots préparés, de l'égorger aussitôt. Mais 
elle répond qu'elle leur a gardé une belle part et découvre 
les restes de l'enfant. [26] Aussitôt la peur et l'épouvante les 
saisissent; ils restent immobiles devant ce spectacle. Mais 
elle : C'est mon propre enfant, dit-elle, c'est mon œuvre. 
Mangez, car moi aussi j'en ai mangé. Ne soyez pas plus 





ôtes pieux et que vous rejetiez mon propre sacrifice, j'ai 


effrayés et laissèrent avec peine à la mère cette nourriture. 
Mais la ville entière fut bientôt remplie du récit de cette 


comme s'il avait été accompli par lui, frissonnait. [28] Пу eut 


|. Joalres. Вей. ile 





„ VI, 185313. Sur l siège de Jérusalem par True, 
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HIST. ECCL, Ш, vn, 13 


уп 


el de leur impiété à l'égard du Christ de Dieu. 
П est convenable d'ajouter à ce qui précède aussi la pré- 


enceintes et ft celles qui nourrissent en ces jours : priez pour 
que votre fuite n'arrive pas en hiver ni le jour du sabbat. 
Car alors il y aura une grande affliction, telle qu'il n'y en a 
pas eu depuis le commencement du monde jusqu'à présent 
et qu'il n'y en aura pasl, s 

[2] Comptant le chiffre complet des morts, l'historien dit 


sonnesl; que les révoltés el les brigands qui restaient se 
dénoncirent les uns les autres après la prise de la ville et 
furent tués; que les plus nobles et les plus remarquables par 
leur beauté corporelle d'entre les jeunes gens furent réservés 
pour le triomphe. Quant au reste de la multitude, ceux qui 
avaient plus de dix-sept ans furent, les uns enchaînés et 
envoyés aux travaux d'Égypte, les autres, plus nombreux, 
distribués entre les provinces pour être mis ft mort dans les 
théâtres par le fer et par les bêtes; ceux qui n'avaient pas 
dix-sept ans furent emmenés prisonniers pour être vendus : 


vingt dix mille hommes. 
В| Tout cela s'accomplit de cette manière la deuxieme 


prophétiques de notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ, qui, 
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fortifié pour elle з. [9] La surveillance divine avait été jusqu'à 


уш 


[1) Prenez donc et lisez ce qui est exposé au sixième livre 


no prötaient pas attention et ne croyaient pas aux prodiges 
manifestes qui annonçaient la dévastation future, mais. 





d'abord une constellation qui se fixa au-dessus de la ville, 
semblable à un glaive, et une comète qui demeura suspendue 
pondant une année. Ce fut ensuite, avant la révolte et les 





était rassemblé pour la fête des azymes, le huit du mois de 
Xanthique, vers la neuvième heure de la nuit, une lumière 


au plein jour, et cette lumière dura une demi-heure : les 
ignorants crurent qu'elle était d'un bon augure, mais les 


HIST. ECCL, ПІ, vm, 39 из 


« [8] Au temps de la même fête, une vache amenée pur lo 


heure de Іа nuit, on la vit s'ouvrir spontanément. [5] Après 


incroyable, si ce n'avait pas été raconté par ceux qui l'ont 


l'habitude, pour les liturgies, dirent avoir perçu d'abord des 


quelque chose de plus attrayant. Un homme, appelé Jésus 
lils d'Ammie, un homme simple, un paysan, quatre ans 


pour tous, do dresser des tentes en l'honneur de Dieu; et 


rues en répétant ce eri. [8] Quelques-uns des principaux du 


do l'hommo ot le maltraitörent de coups multipliés. Mais Ші, 
qui no parlait pas do lui-même, ni en son propre nom, con- 
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Ышы D trou 





Шш "le 


< Josèphe, fils de Matthias, prêtre de Jérusalem, qui, lui 
aussi, a d'abord combattu les Romains cl qui, plus tard, se 
rapprocha d'eux par nécessité *. » 

[2| En ce temps-là, il fut de beaucoup le plus illustre des 
Juifs, non seulement auprès de ses compatriotes, mais même 





composés par lui furent jugés dignes des bibliothèques. (3) 11 
expose toute VAnliquilé jufaufue еп vingt livres en tout et 


livres. Lui-méme témoigne avoir rédigé ces derniers livres 
non seulement en grec, mais aussi dans sa langue maternelle? 


traditions du peuple juif*, [5] Dans le premier de ces livres, 
il établit le nombre des écrits appelés l'Ancien Testament et 


une ancienne tradition, dans les termes que voici : 


OU PLAX? 3; FL Filium., 13; TUAE РР 


HIST. ECCL. Ш, x. 17 


tradition de la création de l'hommel jusqu'à la mort do 
l'écrivain : ce temps est d'un peu moins de trois mille ans. 
[3] Пе la mort do Moise jusqu'à colle 2 d’Artaxerxds, roi des 
Perses après Xorxis, les prophètes venus après Moise ont 





livres restants renferment des hymnes à Dieu et des règles 
do conduite pour les hommes. [4] Depuis Artaxerxis jusqu'à 


nos propres écrits : en elTot, alors que s'est déjà écoulée une 
si longue durée, personne n'n osé ajouter ou retrancher ou 
transposer quoi quo ce soit à cos livres; mais tous les Juifs 
trouvent naturel, dès leur première enfance, de regarder 
cas livres commo les enseignements de Dieu, de s'on tenir il 
eux, ot, s'il lo faut, do mourir volontiers pour eux*. » 

[B] II est utile do rappeler ces paroles de l'historien. Un 


posé par cet écrivain, Sur U raison maîtresse, que quelques- 
uns intitulent Macchabaleon, parce qu'il renferme les combats 


ehabées el qui sc sont conduits virilement pour la piété 
quilé, le méme auteur aiguille qu'il se propose d'écrire quatre 


livres, conformément aux croyances traditionnelles des Juifs, 
sur Dieu et son essence, sur les lois, sur les motifs pour lesquels 


ЕТЕЕВІОГ 


HIST. ECCL, Ш, ». 8411 и 


semblablement 


propres écrits que toi, mais j'ai remis mes livres aux empe- 
reurs, alors qu'on voyait presque encore les faits, J'avais 


trompé. [10] A beaucoup d'autres aussi, j'ai présenté mon 
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saloin qui arriva on oo temps-là, les apôtres ot Irs disciples 
du Soigneur qui étaient encore en vio s'oMombléront da 
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COMMENT АМАСІВТ UT Lit SECOND BVSpUB DES DOMAINS 


(Église des Humains, le transmet à Anaclet-. Domilien, 
son frère, succède à Titus, qui a régné deux ans et autant de 


XIV 


La quatrième année de Domilien, Annianus, le premier 
évêque de (‘Église d'Alexandrie, après avoir achevé vingt- 
deux ans (d'épiscopat), meurt et Aviliua lui succède comme 
second évêque +. 





U Liter PtrUifietlU, 1. 1, p. Lxix-sxx, 12. 
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xv 


La douzième année de ce méme régne, Anaclet, ayant été 
évêque de l'Église des Romains pendant douze ans, est 


Philippicus, déclare avoir été son collaborateur en disant : 
a Avec Clément et mes autres collaborateurs, dont les noms 
sont dans le livre de vie*. » 


XVI 
LA LETTRE DE CLEMENT 


tique), grande et admirable : il l'a rédigée de la part de l'Église 
des Romains pour VÉglise des Corinthiens *, à la suite d'une 
sédition qui s'était alors produite à Corinthe. Nous avons 
appris qu'en un trés grand nombre d'Églises cette lettre a 
été lue publiquement dans les assemblées autrefois*, et 


reur, les affaires de Corinthe avaient été troublées par une 
sédition, Hégésippo on est un témoin digne de créance. 
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HIST. ECCL, Ill, xvii, xvm, 1-2 ш 
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beaucoup de personnes; il fit tuer un nombre considérable де 


fiscalion dos bions, sans aucun motif. Finalement, il so posa 


lutte contre Dieus. 11 fut incontestablement le second- à 


хуш 


Ш Еп єс temps-là, à ce qu'on rapporte, l'apôtre ol évan- 
géliste Jean était encore en vie : à cause du témoignage en 


HIST. ECCU, III, xvni, 34, xrx ш 
l'Antéchrist qu'indique ГАросаіурве2, dite de Jean, Irénée 


181 81 





avait fallu proclamer ouvertement, dans le temps 


qui a vu aussi Apocalypse. Car il l'a vue, il n'y a pas très 





tellement éclatant que mémo les historiens étrangers à notre 
doctrine n'hésilenl pas à rapporter dans leurs histoires la 


sœur do Flavius Clemens *, un des consuls de Rome à cette 


reléguée dans l'ile Pontia par punition, ii cause du témoignage 


hérétiques? dénoncèrent les descendants de Jude, qui était 


HIST. ECCL. Ш. xx. 14 


15 
є 


т 


e 


э] 


EYEEBIOY 


{йоту каті тё émndebpara yérov. ір” oi under абтбу 
kateyroxóra tbv Зоретаніу, alia каї è сётел оу катафрд- 
үоаута, Ejevdépor іу аётоё бугуда, каталайаш Sf did 
проотйүрато röv катӣ th Excigoia ботиб». тоб St 
dxoivOérra Ayhoaodaı rov Exxigoin, à Ar Di näprupa 
énob каї лд yóvos бута тоб корок, yevopérn те elpivn , 
мірі Tpaiarod xapapcivar avroè TQ pip- тайта piv 4 
‘Hyhowno + où way aida кай 6 Teprodiaavé тоё Aopenavoë 


<леларйка поті xai Aoperiavö табті лан» éxcivip, pépo 1 
Gy th Népuvo шётута. 0027, ора, «те фушу rrovvèoeu , 
Tüyra ілайоато, йуакайойнемо каї oë éEnaäxe » 


perk St riv Aopsravdv nevrexaiüexe Ireoıy кратсатта. 
Nepoda thy йруйу Diadekantvoo, кадаре фа ніх тё Абре? 
тихої nus, éxavenOciv 0! Em! tå oixeia per тоб каї tá. 
оба émoiapeis тоб adire éEcimapévoo 4 ?Рершіші, 
vbyxigto осій pngiterar Іоторобом oi урафі тй xará тоб 

урдоо mapabvrt . тӛте бі обу xai ту ündorohon Тойучру 
ілі ті ката riv vioov өсүй tiv ілі ті "ріпою батрак 


HIST. ECL: Ш, XX, 59 


les vivants et les morts et rendrait à ehaeun selon ses euvres-. 
[5] Domitien, là-dessus, ne les condamna à rien, mais il les 


fil cesser par un édit la persecution contre l'Église *. [6] Lors- 
quills furent délivrés, ils dirigèrentles Églises, à la fois connue 


ils restèrent en vie jusqu'à Trajans. 

[7] Voilà ce que rapporte Hégésippo. Lui aussi, Tertullien 
fait de Domitien une semblable mention : 

4 Domitien avait essayé alors de faire la même chose que 
lui, tout en n'étant qu'une partie de la eruauté de Néron, 








'arréta très vite, après avoir rappelé ceux qu'ilavait exilés +.» 
[8] Après Domitien qui gouverna pondant quinze ans, 


chassés ot leur rendre leurs biens. C'est ce que racontent 


temps-là89 [9] Alors l'apôtre Jean put done, lui aussi, 
reprendre sa vie à Ephèse au sortir de l'exil dans Vilo (de 
Patmos), d'après coque rapporte la tradition de nos anciens®. 


LIW Kipfov. 


HIST. ECCL, Ill, xxr, xxn ns 
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conduit pendant treize ans l'Église d'Alexandriel, reçut 
Cerdon pour successeur : celui-ci fut le troisième chef des 





Clément conduisait encore les Romains, et lui aussi occupait 


XXII 


COUMBNT IGNACK RST LU SECOND CHVP 
DR 1 1OUSB uns ANTIOCnIENS 





rès qu'Evodius eût été établi le premier sur les 
gens d'Antioche, Ignace le second, Morissaitl dans les temps 
dont nous parlons. Semblablement, Simeon était le second, 
après le frère do notre Sauveur, À avoir à cette époque la 


2. Kl encrier, emnino plus haut, 1 estquestion'do Home après Alexandrie, 


cn Er TA ЗАЧ, Пр Л 
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HIST. ECCL III, xxiu, 15 16 
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Ш En ces temps-là, demeurait encore en vie, en Asie, 
celui qu’aimait Jésus\ Jean, à la fois apôtre et évangéliste, 


fût en vie jusqu'à ces temps, il suffit de confirmer la chose 
par deux témoins, et ils sont dignes de confiance car ils ont 
de tels : Irénée et Clément d'Alexandrie. [3] De ces hommes. 
propres termes : 

avec Jean, le disciple du Seigneur, témoignent que Jean a 
transmis (sa doctrine). Car il demeura parmi eux jusqu'aux 


temps de Trajan’. » 


la même chose par ces mots : 


(81 Quant à Clément, il indique également en temps et il 
ajoute un récit très nécessaire à ceux qui aiment entendre 
des choses belles et profitables, dans son ouvrage intitulé : 
Quel riche est sauvé, Prenez cette histoire et lisoz-la donc telle. 
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HIST. ECCL, Ш, xxm, 6-11 


a [6] Écoute une fable, qui n'est pas une fable, mais une 
véritable histoire transmise (par la tradition) cl gardée par 





Ш Éphise; et il allait, sur invitation, dans les pays voisins 
(habités par) des Gentils, tantôt pour y établir des évêques, 
tantôt pour y organiser dos Églises complètes, tantôt pour 
choisir comme clerc un do ceux qui étaient désignés par 
l'Esprit. [7] Il vint done dans une do ces villes peu éloignées, 
dont quelques-uns disent même le nom 6 et consola d'abord 





celte Église, et, voyant un jeune homme distingué de corps, 
agréable d'aspect, el ardent d'esprit : Celui-ci, dit-il, je te le 


comme lémoins. L'évêque le recut ol promit tout; TApötre 
répéta encore les mêmes choses et cila les mêmes témoins. 
[8] Puis il partit pour Éphèse. Le presbytre °, do son côté, 


le protégea, le réchauffa do son affection et finalement le 
baptisa. Et après cela, il se relácha de son soin et do sa vigi- 
lance multipliés, sous prétexte qu'il l'avait muni d'une pro- 
tection parfaite, le sceau du Seigneur. 








accoutumés au mal. D'abord, ils le conduisirent à do magni- 
fiques festins; puis ils l'emmenèrent aussi dans leurs sorties 
nocturnes pour commettre des vols; ensuite, ils le jugèrent 


[10] Lui s'accoutumait peu à pou et par suite de sa nature 
ardente, il sortit de la voie droite commo un cheval indompté 





les précipices, [il] Lorsqu'il еш enfin désespéré du salut divin, 
il no se contenta plus do petits projets, mais puisqu'il était 
perdu une fois pour toutes, il voulut faire quelque chose de 
grand ot trouva bon de se conduire comme les autres. Il les 


rassembla donc et organisa avec eux une compagnie do b 





HIST. ECCL, Ш, xxin, 1248 





gands, dont il бай 





le chef tout désigné, car il était le pins 


rappela Jean”. Lorsque celui-ci eut réglé les autres affaires 
pour lesquelles il était venu :« Allons, évêque, dit-il, rends-nous 





fut d'abord stupéfait, en pensant à une somme d'argent 
qu'il n'avait pas reçue et pour laquelle on l'aurait calomnieu- 


dernier, le jeune homme et l'âme de ton frère. » Le vieillard 


un brigand. Et maintenant, il occupe la montagne en face 
se frappa la tête : « C'est un beau gardien do l'âme de son 
frère, dit-il, que j'ai laissé. Mais que lourde suiteon m'amène 
П sortit de l'église aussitôt, comme il était. 

(15) Arrivé à l'endroit, il fut pris par l'avant-garde des 
à votre chef. - [16] Cependant celui-ci attendait en armes. 


Lorsqu'il reconnut Jean qui venait à lui, il prit honte et 


de son âge, et criant : [I7] « Pourquoi me fuis-tu, enfant, 





qui rendrai compte pour loi au Christ. S'il le faut, je suppor- 
terai volontiers de mourir pour toi, comme le Seigneur est 





aie confiance : c'est le Christ qui m'a envoyé > 
[18] En entendant ces paroles, le jeune homme commença 


Ka’ 


HIST, ECCL, Ш, хип, 10, xxiv, 1-2 19 


le pouvait, par ses gémissements, et fut baptisé une seconde 


se mettant à genoux, en b; 





elle-même 


longés, enchanta son esprit par les charmes variés de ses 
paroles. П ne s'en alla pas, ajoute-t-on, avant do l'avoir 





résurrection visible®. » 
Que ce récit de Clément soit ici placé à la fois pour l'infor- 
mation cl l'utilité des lecteurs. 


XXIV 


1 obabb nas bvaheil bs 


[1] El maintenant, indiquons les écrits incontestés de cet 
apôtre (Jean). Et tout d'abord il faut certainement recevoir 





plis its AU, rowif A Cafluér, Paru. 1MI, р. $0. 


[7] Aero, бі тї урафй впетАйроу- món бе Mäpkou Kai Лоикб, 
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HIST. ECCL, Ш, xxiv, 37 


purifiés dans leur vio cl ont orné lours finies de toute vertu; 
mais ils connaissaient mal la langue! : o'est par la puissance 


le Sauveur qu'ils étaient loris; ils no savaient pas expliquer 
les enseignements du Maître par la persuasion et l'art des 


sanco Ihaumalurgiquo du Christ qui agissait par eux, leur 


souci do s'occuper à écrire des livres. [4] Ils agissaient ai 





tous dans la préparation des discours, le plus capable dans 
les pensées, no livra pas plus à l'écriture que de tres courtes. 


inelTables, puisqu'il avait effleuré les spectacles du troisième 
ciel ot qu'il avait été enlevé jusqu'au paradis meme de Dieu 





[5] Ils n'étaient pas non plus sans expérience des mêmes 
choses, les autres compagnons do notre Sauveur, les douze 


ont laissé des mémoires! des entretiens du Seigneur : et la 


|Ң Matthieu, en clfelj prêcha d'abord aux Hébreux. Comme 








présence par le moyen de l'écrituro, pour ceux dont il s'éoi 
gnait, [7] Alors que déjà Mare et Lue avaient publié leurs 
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HIST. ECCL, Ш, xxr, 8-11 м 





Évangilesé, Jean, dit-on, avait employé, pendant tout le 
temps, la prédication orale. Finalement, il en vint aussi 


écrits précédemment avaient déjà 616 transmis chez tous (les 
fidèles) et chez lui aussi, il les recut, dit-on, on rendant témoi- 





au début de sa prédication -. [8] Et ce motif est véritable. 
En effet, il est possible do voir que les trois (premiers) évan- 





durant une seule année et qu'ils l'ont indiqué au commen- 
cement do leurs récits. [9] C'est en effet après le jeûne de 


montre l'époque do son propre récit, on disant : «Ayant 
entendu que Jean avait été livré, а il (Jésus) s'éloigna > » 
de la Judée « pour aller en Galilée s. [10] Marc fait de même 


Galilée 8 ». Et Luc, avant de commencer le récit des actions 


pour cola que l'apôtre Jean fut prié de transmettre dans son 


Baptiste. П indique cela même, soit lorsqu'il dit : + Tel fut le 
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le précise même clairement en disant : « Jean n'avait pas 
encore été jeté en prison u. о [12] Ainsi done Jean, dans son 
Évangile écrit, rapporte ce qui a été fait parle Christ lorsque 





arrivé aprôs l'arrestation et l'emprisonnement du Baptiste. 
[18] A celui qui laitattention A ces choses, il n'est plus possible 


lin do за viela. Vraisemblablement donc Jean a passé sous 
silence la généalogie de notre. Sauveur selon la chair, parce 
qu'elle avait 016 écrite auparavant par Matthieu et par Luc; 
mais il 2 commencé par (parler de) sa divinité qui lui avait 





[14] Voilé done ce que nous avons à dire sur la mise par 
écrit do l'Evangile nelon Jean. Le motif de la composition 
de l'Evangile selon Marc a été plus haut exposé par nous ia. 
(15) Quant à Lue, lui-même, dès le début de son ouvrage, а 
marqué les motifs pour lesquels il l'a composé : il indique 
que beaucoup d'autres se sont exercés avec trop do préci- 
pitation à faire le récit des choses que lui-même a connues 
avec mie entière certitude. Par suite il juge nécessaire do 


autres ot de transmettre dans son propre évangile le récit 
assuré do ce dont lui-même a saisi la véritél{ avec certitude, 
par suito do la compagnie et des entretiens de Paul et dos 
conversations dos autres apótres. [16] Voilà ce que nous 
devions dire sur les Évangiles. Mous essaierons de marquer 
plus précisément, selon les circonstances et en utilisant 
l'exposé des anciens, ce qui a été dit par les autres sur ces 


13 EYXEBIOY 


[T] тшу Si tai posi no ro «aol прогр» 
Tov 1пїюто\ш\ пері te тої viv үй тої ir'ápyor évapgl- 


Aüyno «1 уро En vuv уарі ioi пої opibhrorai й 


KE- 


tel 34 royréov Ev mor" 


ЭМ nt volor rayréov, 
fou, mpi À 18 38 ча 


HIST. ECCL, ІП, XXIV, 17-18, xxv, 13 19 


ment, elle sera appréciée elle aussi d'après le témoignage des 


XXV 


BT CBIXBS QUI NE LE SONT TAS 


avons parlé”. Et, sans aucun doute, il faut placer tout d'abord 
la sainte tétrade des Evangiles, que suit le livre des Actes des 


à la suite desquelles on doit sanctionner la première attribuée 
cabjpse de Jean au sujet de laquelle nous exposerons au 
moment opportun ce qu'on en pense. 

(8) Tels sont les livres reçus (universellement)Parmi 


les écrits contestés, mais reçus pourtant par le plus grand 


deuxième épltre de Pierre et les lettres dites deuxième et 
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4, Понта qu ditur ES. 
TBHBDM 93.00 A, 


HIST. ECCL, 


troisième de Jean, qu'elles soient de l'évangéliste ou d'un 


de Jean, si cela semble bon : quelques uns, comme je l'ai dit, 
la rejettent; mais d'autres la joignent aux livres reçus. 


des écrits contestés. 
(6) Nous avons trouvé nécessaire de faire également la 
liste de ces derniers (ouvrages) en séparant les Écritures qui, 


testamentaires, mais contestés bien que connus par la plupart 
des (écrivains) ecclésiastiques. Ainsi, nous pourrons con- 
naître ces livres mêmes et ceux qui, chez les hérétiques, sont 
présentés sous le nom des apôtres, qu'il s'agisse des Evangiles 
de Pierre, de Thomas, de Matthias cl d'autres encore, ou des 


jamais personne parmi les orthodoxes qui se sont succédé, 
wa trouvé bon de rappeler leur souvenir dans un de ses 
ouvrages. (7). D'ailleurs, le caractère de l'élocution s'écarte 
do la manière apostolique: la pensee et la doctrine qu'ils 
renferment sont autant que possible en désaccord avec la 
véritable orthodoxie; eo qui prouve clairement que ees livres 
sont des fabrications d'hérétiques. Par suite, il ne faut même 


connue lout A fait absurdos el impies. 
Et maintenant, passons à la suite du ri 
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HIST. ECCL, IM, xxn. 14 


dinbolique non inférieur nu premier. Lui aussi était Samari- 


le Sauveur envoyé d'en haul jadis, dûs les siècles invisibles, 
pour le salul des hommes. [2] П enseignait encore qu'on no 





rience magique communiquée par Iui cl d'avoir recu le bap- 


lalité éternelle; ils ne mourraient pas; ils demeureraient i 





[3] Justin, lui aussi, en traitant de Simon, ajoute encore 
la mention de Ménandre et dit : 


aussi par les démons et venu à Antioche, nous savons qu'il 


maintenant encore, il y a des gens qui l'assurent d’après 


s'efforcer йе calomnier par le moyen de semblables charlatans 


к” 


en accusant (lea fidèles) de magie et de mettre en pièces. 


souscrivirent й ces sauveurs furent déchus de In véritable 


ххуп 


en effet comme simple et commun, comme un pur homme 


cette foi. 
[3] Mais à cûlé do ces derniers, il y en nvait d'autres, qui 
portaient lo móme nom et qui échappaient à leur sottise 


confessaient pas qu'il fût préexistant, tout en étant Dieu, 


miers, d'autant plus que, pareillement à eux, ils mettaient 
tout leur zèle à accomplir soigneusement les prescri 






ment rejeter les Ерїїга de l'Apilre, qu'ils appelaient un 
apostat de la Loi; ils se servaient uniquement de l'Evangile 
appelé selon les Hébreux* et tenaient peu de compte des 


les dimanches 2 peu prs comme nous, en souvenir de la 
résurrection du Sauveur. [6] Par suite d'une telle attitude, 


XXVIII 


devintle chef d'une autre hérésie, à ce que nous avons appris 


(données) comme écrites par un grand apótre, nous apporte 


résurrection, le royaume du Christ sera terrestre et que la 
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en voulant tromper (les hommes), qu'il y aura un nombre 
de mille ans en fête nuptiale. s 

[3] Denys, lui aussi, qui, de notre temps, a obtenu Vépis- 
copat de l'Église d'Alexandrie, dans le second livre des 


4] Cerinthe, l'inventeur lie l'hérésie appelée d’après Ші 


enseignement : le royaume du Christ sera terrestre; (5) et 


charnel, et aussi dans des choses par lesquelles il pensait 


[6| Ainsi s'exprime Denys. Irénée, de son côté, au premier 


dans le troisième, il confie à l'écriture un récit qui est digne 
de n'être pas oublié et qu'il tient, dit-il, de la tradition de 
Polyearpe-. L'apôtre Jean, dit-il, était entré un jour dans 








même chose à ceux qui étaient avec lui : « Fuyons, de peur 
que les haus ne s'écroulent : Cerinthe est là, l'ennemi de la 
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XXIX 
NICOLAS ET CEUX QUI LOI DOIVENT LEUR NOM 


(1] En ce temps-là, naquit aussi l'hérésie dite des Nicolaites, 
de Jean*. Ces hérétiques prétendaient que Nicolas était un 


pour le service des indigents8. Du moins, Clément d'Alexan- 
drie, dans le troisième Stromafe, raconte en propres termes 


« [2] Il avait, dit-on, une femme dans lu fleur de l'âge. 


que cette action était conforme à la formule : il faut faire 
peu de cas de la chairi, Et lorsqu'ils imitent son action et 


hérésie se prostituent d'une manière honteuse. [3] Pour moi, 
je sais par oui-dire que Nicolas ne connut jamais d'autre 
Temme que celle qu'il avait épousée et que, de scs enfants, les 
filles vieillirent dans la virginité, le fils demeura chaste. 
Les choses étant ainsi, l'abandon, au milieu des apôtres, de 
sa femme qui était un objet de jalousie, était un renoncement 
à la passion, et la continence à l'égard des plaisirs recherchés 
avec le plus d’empressement enseignait à faire peu de cas 
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HISY. ECCL., Ш, XXIX, 4, ууу, 1-2 


conformément au commandement du Sauveur, servir deux 
maîtres *, le plaisir et le Seigneur. [4] On dit également que 
Matthias a enseigné la mémo chose, à combattre la chair. 
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LES AFOTKBS QUI ONT VÉCU DANS LE MAIUAGE 


[1] Cependant, Clément, dont nous venons de lire les paroles, 
énumère à la suite de ce qui vient d'être dit, ceux des apôtres 


+ Est-ce qu'ils repousseront aussi les apôtres ? Pierrel 
eneffetet Philippe ont eu des enfants. Philippe a même donné 


dans une épitre, à saluer sa compagne? qu'il n'avait pas 


eme écrivain d ia exposé, бага le septième Srmmorr. 
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HIST. ECCL, НІ, xxxi, 1-3 


«On dit donc que le bienheureux Pierre, voyant sa femme 


consolait en l'appelant par son nom et en disant : Une telle. 


XXXI 


[1] Le temps et le genre do la mort de Paul et de Pierre 
et en outre le lieu où ont été déposés leurs corps après leur 


nous». [2] Quant A Jean, nous avons déjà dit ce qui concerne 


Tépttro que Polycrate (celui-ci était évêque de l'église 
d'Ephèso) écrivit à Victor, évêque des Romainsi. Il men- 
tionne également Philippe l'apôtre et ses filles en ces termes : 

1 [3] De grands astres3 se sont en diet couches en Asie, 
qui se releveront au dernier jour, à la paronsie du Seigneur, 


іші, Philippe un des douze apôtres qui repose à Hiérapolis, 
insi que deux de ses filles qui ont vieilli dans la virginité; 
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HIST. ECCL. НІ. ууу, 4-4 


poitrine du Seigneur, qui a été prêtre et a porté le petalon f, 


Philippe, « Hiérapolis en Asie : leur tombeau est là, ainsi 


Voilà ce qu'il dit. (5) D'autre part, Lue, dans les Actes 
des Apôtres, rappelle les filles de Philippe qui vivaient alors 
à Césaréo de Judée en méme temps que leur père et qui 


la maison do Philippe l'Évangélisle, qui était un des sept, 
nous demeurämes chez lui. П avait quatre filles vierges, qui 


et les temps apostoliques, sur les écrits sacrés qu'ils nous ont 


sur ceux qui sont complètement apocryphes cl étrangers à 
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HIST. ECCL., III, xxxii, 14 143 
XXXI 
СОММИМТ SIMEON, ÉVÊQUE HE JillOSALCM, HUMDITTHMOICNAGC. 


II]. Après Néron et Domitien, sons celui doni nous oxa- 


lalions. Durant cette persécution, Siméon, fils de Clopas 


martyre, À ee que nousavons appris. [2] Et de ce lait témoigne 
celui-là méme à qui nous avons déjà emprunté différents 


chrétien, il lut tourmenté de 





leur part. Parce qu'il ét 


d'ailleurs n'est tel que d'entendre l'historien qui raconte les 


ce lut ainsi qu'il rendit témoignage, âgé de cent vingt ans 
sous (le règne de) Trajan César et te consulaire Atticus 
[4] Le môme (écrivain) dit encore qu'il arriva à ses accu- 
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HIST. ECCL, НІ, xxxu. 3-8 ш 


peut dire, on vertu d'un raisonnement, que Siméon a été de 





giles, do Mario, femme de Clopas-, dont il fut le fils comme 
nous l'avons montré plus haut °. (5) Le mémo historien dit 


qu'au même règne de Trajan, après avoir rendu témoignage, 
sous Domilicn, do la foi au Christ, comme nous l'avons déjà 
martyrs et parents du Seigneur. Une paix profonde régnant 
moment, le Ills de l'oncle du Seigneur, Siméon, fils de Clopas, 


tiques et fut jugé lui aussi comme eux, pour le mémo motif, 
sous le consulaire Atticus. El il fut torturé durant plusieurs 





monde et le consulaire lui-même (qui se demandait) comment 
un homme de cent vingt ans supportait ces tourments. Il 


17] Après cela, le méme Ilégésippe, en racontant les eve- 


lion + : c'était dans une ombre ténébreuse, comme dans une 
lanière, que jusqu'alors des hommes, si méme il y en avai 

de tels, s'efforcaient de corrompre la règle saine de la pré- 
dication du Sauveur. [8] Mais lorsque le chœur sacré des 
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de sorte que, sans qu'il y eût de persécutions ouvertes, des 


wn grand nombre de tideles eurent u combattre dans des 
martyres variés. (3] Ce récit est emprunté à VApologic latine 
do Terlullien, dont nousavons parlé plus hauta. La traduction 
on est la suivante 





rechercher. En cITot, Pline le Jeune, gouverneur d'une p 
vince, apris avoir condamné quelques chrétiens et leur avoir. 
enlevé leurs dignités, fut troublé par la multitude (des fidèles) 





Trajanen disant qu'en dehors de leur refus d'adorer les idoles. 


des hymnes au Christ comme à un Dieu et que, pour observer 


Tadultére, d'être injuste, de voler et autres choses semblables. 
A cela, Trajan répondit de ne pas rechercher la tribu des 
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Quant aux évêques de Rome, la troisième année du règne 


tou Ociou Aöyoo dıbankahia 


Vd Kai tot Бовойто töv ÖnkuOtrra teXcivUrte 


HIST. ECCL, ПІ, xxxv, xxxvr, 13 


XXXV 


L'ÉGLISE DE SÉnUSALEM 
avons ditol, un Juif du nom de Justus reçut à Jérusalem le 


siège de l'épiscopatt. Пу avait alors un très grand nombre de 


XXXVI 


Smyrna par les témoins et les serviteurs du Seigneurl. [2] En 
mémo temps que lui étaient également connus Papias, évêque 


Supra, Ш, ууу, 1. 


HIST. ECCU, HI, XXXVI, 49 


cause du témoignage pour le Christ, [4] Et tandis qu'il 


tenir fermement 4 la tradition des apôtres que, pour plus do 
sécurité, il estima nécessaire de fixer encore par écrit; il 
était déjft en train de rendra témoignage. 

[5] Ce fut ainsi que, étant à Smyrne, où était Polycarpo, 
il écrivit ft l'Égliso d'Éphèse une lettre a, où il fait mention 
do son pasteur, Onésimo4; une autre à l'Eglise de Magn 





Damas; une autre ft (‘Église de Tralles, dont il rapporte 


aussi À l'Église des Romains, ft laquelle il développe une 


Ignace cent done en propres termes 


fait du bien, en deviennent pires; mais sous leurs injustices, 


Nlutterai pour qu'elles me mangent rapidement et qu'elles пе 


je les contraindrai. [9] Ayez pardon pour moi : ce qui m'est 


HIST. ECCL-, HI. XXXVI 10-13 


obtenir Jésus-Christ : feu, croix, attaques des bêtes, écartèle- 
ment dos os, arrachement des membres, broiement de tout le. 


seulement j'obtienne Jésus-Christ, 


delphiel-, à l'Église de Sinyme 
président Polycarpe”, qu'il reconnaissait tout à fait comme 
un homme apostoliqueE2et à qui il confie son troupeau 


dent de s'en occuper avec diligence. [11] Lo même, écrivant 


aux Smyrniotes, emploie dos paroles (tirées) je ne sais d'où 


Et lorsqu'il vint auprès des compagnons do Pierre, il leur 
dit : # Prenez, touchez-moi et voyez que je ne suis pas un 





[12] trénée, lui aussi, connut son témoignage et il fait men- 
tion do ses lettres, en disant : 


et je nuis moulu par les dents des bêtes, afin d'être trouvé 


Ta émoroha lyvorlou тб moppOcion пуу 
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« Jo vous exhorte donc tous à obéir et à exercer toute 
patience, celle que vous avez vue de vos yeux, non seulement 


siècle présentié, mais Cel 
pour nous a été ressus 


ui est mort pour nous et qui 
par Dieu 








« [14] Vous aussi m'avez écrit, ainsi qu'Ignaco, afin que 
si quelqu'un s'en va on Syrie, il emporte vos lettres : ce que 
jo terni, si je trouve une occasion favorable, que j'y aille 
moi-même ou que j'envoie quelqu'un qui sera aussi votre 
messager. [15] Quant aux épitres d'Ignace, celles qui nous 


chez nous, nous vous les avons envoyées comme vous nous 
l'avez demandé : elles mil été ajoutées à ectte lettre-ci. Vous 


et patience et toute édification qui se rapporte à Notre Sei- 


Voilà ce qui concerne Ignace. Après lui. Héros reçut la 
succession do l'épiscopat à Antioche??. 
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aussi 





(1) Parmi ceux qui brillaient en co temps-là, étai 
d'autres encore, en plus do ceux-ci, étaient célèbres à celte 


fondements des Eglises que les apâtres avaient commencé 
à établir on tout lien; ils accroissaient de plus en plus la 


[2] En effet, un très grand nombre des disciples d'alors. 


Sauveur en distribuant leurs biens aux indigents4; puis, 


listes4, avec l'ambition do prêcher, à ceux qui n'en avaient 


fondements do Їх foi dans quelques lieux étrangère7, puis 


de cultiver ceux qu'ils venaient d'introduire (dans l'Églisc). 
Après quoi, ils partaient de nouveau pour d'autres pays et 
d'autres nations avec la grâce el le secoure de Dieu, car les 





Loir, 1040, р, 1-12 (У Hemu H cio mpliju', XXV. p. 07-108) 


a, Hum, xy, réi. 
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recevaient volontiers, en masse, dans leurs ámes la piété à 
l'égard du Créateur de toutes choses | [4] 11 nous est inipos- 


pasteurs ou évangélistes dans les Églises du inonde. Nous 


le souvenir de ceux par les ouvrages desquels maintenant 
encore est transmise jusqu'à nous la tradition ie de l'ensei- 


XXXVII 


avons indiquées, et Clément, dans la lettre, reçue do tous, 
qu'il adressa au nom de l'Égliso des Romains à l'Église des 
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serait vrai de préférence à cela, à cause des ressemblances de 
style entre la lettre de Clément et la lettre aux Hébreux et 


sont pas éloignées. 


[4] П faut encore savoir qu'il y а, dit-on, une seconde 


anciens s'en sont servit. [5] D'autres écrits, verbeux et 
longs, ont été tout récemment présentéscomme étant de lui 


lettre de Clément reconnue (per 


d'Ignace et de Polycarpe. 
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qui sont intitulés les Erègèsea des discours du Seigneur. Do 


HIST. ECCL., Ш, xxxix, 25 


été écrits par Papias, en disant textuellement : 


Voilé co que dit Irénée. (2) Pourtant, Pupias, dans la 


со quo j'ai bion appris autrefois des presbytros et dont 





vérité; je no me plaisais pas non plus auprès de ceux qui font 


Matthieu, ou quelque autre des disciples du Seigneur; et 


livres ne fussent aussi utiles que ce qui vient d'une parole 
vivante et durable. + 


ETZEBIOT 


xai бій -qiuo v ámobcievoo00E тү lawptaii àÀnfn rav 800 Kart 


Kai &veyazov mpoodyeey 104 vow, 849 үйр тім &eürepov, сі 


HIST. ECCL, Ш, xxxix, 6-10 





avoir coupé son énumération, il le place avec d'autres en 
dehors du nombre des apótres : il le fait précéder d'Aristion 


il est vraisemblable que c'est le second Jean, si l'on ne veut 





avoir regu les paroles des apôtres par (l'intermédiaire de) 
ceux qui les ont fréquentés; il dit d'autre part avoir été 
lui-même l'auditeur d'Aristion et de Jean le presbytro : 
en effet, il les mentionne souvent par leurs noms dans ses 


des choses extraordinaires et d'autres qui seraient venues 
jusqu'à lui par le moyen de la tradition. [9] Il a déjà été 
rappelé, dans ce qui précède, que l'apôtre Philippe avait 
séjourné à Hiérapolis avec ses filles. Nous devons mainte- 
nant indiquer comment Papias, qui vivait en ces temps, 


temps; et encore un mitre fait extraordinaire concernant 


et n'aurait éprouvé aucun désagrément par la grâce du Sei- 
gneur. [10] Ce Justus est celui qu'après l'ascension du Sauveur 
les saints apôtres placèrent avec Matthias, après avoir prié 
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tbv papi трбоко то rov іріші À тіл пр 
fuv OSE mu loropel ypagh: « Kai Écmoav 360. lui Tov 
Kühoüyevou Baponßäv, В émexkifm loüoro , үе! MarOity- kai 


[n] каї aha BE 0018 й ix пораббово бүрі oo сі абу 
kovra торатё0етш va тё mva кароо той aurhpo 1 
[12] kai бібцокадік абтоб kal rive Аа woOikürepe- бу ol каї 
хімава тув gnam éràv богов ретй ту Ex vexpüv буфотаом, 
биранд Tj Хрютой Вос éxi тала! th үй посту 
coji “Л al yd ті motel тараба iyi- 
oei ümoloftiv, тб у ÚxoBeiyyao! пр8$ eürüv ристікй eipn- 
[18] péva ій cuveopavóra. — офббра үйр Toi оркрб фу Tv voli, 
@ «у Ex тау ойтой Ayav текрпрірехом cinelv, фот, 
Ty кой 197 per айту п\йото! doc тфу іккдлоюоткфу 
ті бош ойто бй пара vote ny борта 
mpogtAnyévor , фопер обу Еіртішір каї сі ті 8Мю ті бро 
[14] epovüv évarépnvev. кої АА è Tä ВІ рурафі парайбаон 
Apıoriavo той npdoOev &cBnhupévou тім той Kuplou Aóyuv 


прохт:0йош шлой guvat парібосм Av пері Мёркой той 
өн D ка то 5 прйидо Гүег Марко, pv, орли 


Пітром yevòpevo , doa фрипрбчешоси, óxpipü éypayer, où 


bre үйр кошогу той xupiou ойт mapnKohovOnaty avrà, Gore 


HIST. ECCL, Ш, ууулу, 11-15 156 


le traître Judas, ce que le livre des Actes raconte en ces 
termes : є Et ils placèrent deux hommes, Joseph, appelé Bar- 


dans son antiquité : c'est là ce qui s'est produit pour Irénée 


explications des discours du Seigneur, dues à Aristion dont il 


tenant nous sommes obligés d'ajouter, aux paroles que nous 


l'interprète de Pierre, a écrit avec exactitude, mais pourtant 


HIST. ECCL. Ш, axais. 1647 157 


il a accompagné Pierre. Celui-ci donnait ses enseignements 
selon les besoins, mais sans taire une synthèse des paroles 





Voilà ce que Papias rapporte donc do Mare. [16] Sur Mal- 


Jésus) et chacun les interpréta comme il en étoil capable. » 
[17] Le méme Papias se sert ilo témoignages (tirés) de la 
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LIVRE IV 


Voici ce que renferme le quatrième livre ile Vflisloire 


Ш. Ceux qui, sou» Hadrien, ont fait des apologies 


У. Les évêques de Jérusalem en remontant depuis 


ҮШ. Quels furent les écrivains ecclésiastiques. 
IX. Lettre d'Hadrien sur ce qu'il ne faut pas nous 
frapper sans jugement. 
X. Quels furent, sous le règne d'Anlonin, les 


évêques des Romains et des Alexandrins,, 
ХІ. Leshérésiarques de ce temps, 


XIII. Lettre d'Anlonin au conseil d'Asie sur notre doc- 
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Agi бї тё Sudéxarov iro Th Tpaiavod Васійсіа, à po 
пріс0с fiv nh Ev Алебмбреїр парак ómiuéel énioko- 


тү тоу abrößı Aemoupylav к\лройуо! Mplpo . — év тойтр Kai 
“ANEavSp0 іпі"Ріці „öydoov ёто ámonifcawro - Edaptorou. 
Timm dnd Петром каї Пайдод karáyav BlaBoyty, rv ёпіоко- 


[1] Kair& pv rh roücumipo 1 4рфу блокийн текот ane 


үйү той штокрйторо cl éviauriv OxraxaiSéxarov Aadvovro . 


1. iniogoxo ATBDM кірбиу érioxoroo ERSL 
2: флөтдовутов HUM Aor) apcoavroo ATER. 


HIST. ECCL, IV, 


QVBU FURENT, SOUS LB RBCNB »B TRAJAN, 
LES ÉVÉQUES DBS ROBIAINS BT DBS ALEXANDRINS 


Vers la douzième année du règne do Trajani, l'évêque do 
l'Égliso d'Alexandrie, dont nous avons parlé un peu plus 





mus reçoit la charge des Alexandrins. 
A cette époque également. Evariste ayant accompli sa 


Paul. q'^CKk à 


|1] Tandis que ce qui concerne l'enseignement et l'Église 
de notre Sauveur Hérissait chaque jour et faisait do plus 
grands progrès, les malheurs dos Juifs augmentaient en des 
maux provoqués les uns par les autres. Déjà done, vers la 
dix-huitième année de l'empereur (Trajan)*, une nouvelle 





HIST. ECCL, IV, n, 26 


nombre d'entre euxi. (2) En effet, à Alexandrie et dans tout 
le reste de l'Égypte, et aussi du côté de Cyröne, ils semblèrent 





s'accrut considérablement et, l'année suivante, ils provo- 
quirent une guerre considérable, alors que Lupus? était 


engagement, il arriva quo les Juifs l'emportèrent sur les 
Grecs; ceux-ci s'enfuirent à Alexandrie, firent le chasse aux 
Juifs qui habitaient dans la ville et les tuèrent. Les Juifs de 


pillerle pays d'Égypte et à dévasterles nomes quis'y trouvent, 


guerre contre eux en de nombreux combats et pendant un 


ment do ceux do Cyrène, mais aussi do ceux d'Égypte qui 
s'étaient soulevés avec Loueoua, leur roi. 


potamic d'attaquer aussi les gens de ce pays, ordonna à 
Lusius Quictus d'en purifier la province e. Celui-ci fit avancer 
ses troupes contre eux et massacra une très grande multitude. 


événements do ces temps 16, ont aussi raconté ces choses en 
propres termes”. 





5, Mari Turbo Ju envoyé en Égypte en 117 et i y rede per 
un an. Rappelé nu ildiul le ils, if lut alors expédié en Mauritanie, 


6. Lusiu» Quietus fut envoyé en Judée vers 117. CI. Evstes, Chronic, (4 
Cassius, Hía., LXVIII, 32. 
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HIST. ECCL, IV, ni, 13 


in 


CEUX QUI, SOUS SADEIEN, ONT 1AIT DBS APOLOGIES POOR LA FOI 


pouvoir”. C'est à ce dernier que Quadratus remit un discours 
qu'il lui avait adressé : il avait composé cette apologie en 





tenant се livre chez beaucoup de nos frères et aussi chez поз, 
manifeste son antiquité par ce qu'il raconte on propres termes: 
été ressuscités des morts n'ont pas été vus seulement au 


moment où ils ont été guéris et ressuscites, mais encore cons- 


Aauvenr vivait ici-bas, mais encore après sa mort. Ils ont été 


HIST. ECCL. IV, IV, v, t 


en faveur dela foi, une apologie qu'il avait adressée à Hadrien. 


LES ÉvitqiiXS OES nOMAINS ET DES ALEXANDRINS 


La troisième année du mémo règnel, Alexandre, évêque 


temps, dans l'Église d'Alexandrie, Primus mourut la dixiéme 


Ш Quant aux évêques de Jérusalem, je n'ai trouvé nulle 
part leurs dates eonservées par Véeriture : la tradition тар" 


Y dd ERIN] бомо аірюмом A 


authentique la connaissance du Christ. Par suite, ceux qui 
étaient capables do décider là-dessus les avaient alors jugés 
dignes de la charge épiscopale. En effet, l'Égliso entière de 





vivaient alors, au cours duquel les Juifs se séparèrent de 


Simeon, le troisième Justus, le quatrième Zaechée, lo cin- 
quième Tobias, le sixième Benjamin, le septième Jean, le 





le quatorzième Joseph, enfin lo quinzième Judas. [4] Tels 
furent les évêques do la ville do Jérusalem depuis Іса apôtres 


[5] Alors que le règne (d'Hadrien) en était déjà à la dou- 
zième année”. Xyste ayant accompli la dixième année de 
l'épiseopat à Rome *, Telesphore lui suecéde, le septième depuis 


Ramène reçoitla première place dans l'Église des Alexandrins, 
au sixième rang, son prédécesseur ayant duré onze ans. 
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HIST. ECCL, IV, vi, U 


«le nouveau >. Rufus, gouverneur do la Judée, après que 


servitude. 


évnv ёлоотйфошойн ёуддашн éxputodon « el ёҳа/ rà rav 


BkOpiy wuyüv dpydvor ёру те Arca ypüyevo , 


HIST. ECCL, IV, vi, 4, vn, 12 


d'Hadrien, d'approcher méme des environs de Jérusalem, de 
telle sorte que celui-ci interdit aux Juifs de contempler, 
mémo de loin, le sol do la patrie. C'est lé ce que raconte Ariston 
de Pella 

14] Ainsi la ville (de Jérusalem) fut réduite à être totalement 
désertée par le peuple juif el à perdre ceux qui l'avaient habitée 
autrefois. Elle reçut des habitants de race étrangère. La ville 
romaine, qui la remplaca, changea de nom et fut appelée 
Aclia on l'honneur do l'empereur Aelius Hadrien ". L'Eglise 
de la ville fut elle aussi composée de Gentils et le premier, 








уп 


humain, la foi en notre Sauveur et Seigneur Jésus-Christ 
était en pleine floraison, le démon ennemi du bien, qui est 


VÉgliso. Autrefois, il avait mis en œuvre contre elle les per- 
sécutions venues du dehors; [2] alors, ces persécutions lui 


comme d'instruments capables de perdre les âmes et do 
istres de perdition; il mena la lutte par de nouveaux 








HIST. ECCL. IV, vn, 3-7 


tantôt devaient capturer ainsi un certain nombre de fidèles 


détourner do la voie qui mène à la parole du salut ceux qui 


été le successeur do Simon *, sortit, scmbIsble à un serpent à 


chefs do doux hérésies différentes : Saturnin, originaire 
d'Antioche, et Basilide d'Alexandrie-. De cas hérétiques, 
installa еп Syrie, l'autre en Egypte, les écoles d'héri 
ennemies do Dieu. [4] Irénée montre que Saturnin répétait 








parler. [6] De ces écrits est venue jusqu'à nous une réfutation 
très puissante de Basilide, due à Agrippa Castor qui étai 





habileté de la magie hérétique. (7] Agrippa découvre donc 
les mystères cachés de Basilide et dit qu'il avait composé 


pour lui des prophètes qu'il nommait Burenbbas et Barkopli, 
et d'autres encore qui n'avaient pas existé, @ qui il imposait 


озу ш ёк io wpößdnn, 0037 iy xai i qavepòv ті payela 


Аколава лаута бобу өріне 


ІШ бороду Karayeopévn . 


HIST. ECU,, IV, vu, 8-12 





peur de semblables inventions. (L'hérétique) enseignait encore 


à la manière de Pythagore, il imposait à ses disciples un 
silence de cinq ans. [8] Le móme auteur rapporte encore, 


(9] Irénéc +, lui aussi, écrit que Carpocrate vivait en même 





dernier en secret, mais bien ouvertement, comme ils l'aur: 


qui envoient les songes et qui prennent place auprès des 


qu'il fallait tout faire, même les actes les plus honteux, parce 





accordant å tous ce qu'il fallait, par des actions honteuses ". 


esclavage en vue de leur perle ceux qui avaient été misérable- 
ment trompés par eux, soit pour fournir aux nations infidèles 





peuple des chrétiens. [11] Ce fut donc de cette manière, en 


à fait déraisonnable, alors courante à notre sujet parmi les 
croyants, que nous commettions d'abominables unions avec 


infâmes8, [12] Tout cela d'ailleurs ne servit pas longtemps 
au démon, car la vérité elle-méme se leva et brilla, avec le 


15) "Ош 8 où Kork той бошо 000: napiyov 
Woo À АдОао Мююй iavrn üropuáyoo . où 87 "Үрій 
416 póvov ІМүушу, «АЕ kai бг Iyypágov бкобоїоми кі 

$ [1] тоу 40ішу alptocuv orpkrtoopivoo ' iv тоог. бучорії 
чуйлико . об miolorkr йб прёт pov коурір00" quw . à 


progrès du temps, d’une grande lumière. [13] Les machinations 


après les autres de nouvelles voies; les plus anciennes s'éva- 
nouissaient constamment et se corrompaient, chacune à sa 
manière, pour donner naissance à des idées diverses et de 
formes variées. Au contraire, subsistant dans a mémo identité, 
l'éclat.do la seule véritable Eglise catholique allait en augmen- 
tant et en grandissant, projetant sur la race entière dos Grecs. 


pur, de libre, do sage, de chaste dans sa conduite cl sa phi- 


notre croyance, et notre enseignement demeura seul victo- 
rieux auprès de tous, et l'on reconnut qu'il l'emportait do 


apportor contre notre foi des racontars honteux, ni des 


sonta do très nombreux défenseurs, qui luttèrent contre les 


déjà, à maintes reprises, utilisé les paroles! pour établir. 
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par le moyen de sa tradition, certains faits des temps des 
apôtres. [2] Celui-ci rapporte donc en cinq livres de Mémoires 





où il se faisait connaître, en écrivant ceci de ceux qui, au 
commencement, élevèrent des idoles : 


« On leur faisait des cénotaphes et des temples, comme 


noiens et qui a vécu de nos jouis*. (Hadrien) bâtit en effet 
une ville, qui porta le nom d'Antinoüs et institua des pro- 
phates’. » 


pas el lie blasphémaient pas Jésus-Christ. » 
[5] Dans le même ouvrage, en exposant sa conversion ile la 


BTXRBIOr 


d ікраті xai ärOpuneier варкіу Ворёу iyoigevo ayadón, 


чоо Граматоб, зарлротйтау pyovpévov, урішната émép Xpw- 


17] крічніу" ven Букійрато xai eildyor xarqyopia * каї ті 
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HIST. BCCL, IV, vin, 6-7 


« Et moi aussi, en effet, je me plaisais aux enseignements 


qu'on estime redoutable, je pensais qu'il était impossible 


avec joie, de manière à Être privé (par elle) de tout ce qu'il 
désire? Nes'efforcerait-ilpas au contraire, par tous les moyens, 





16| Le méme écrivain raconte encore qu'Hadricn reçut du 
arissime gouverneur, Serennius Granianus 7, une lettre au 


satisfaire aux cris du peuple. (^'empereur) répondit à Minu- 


tin) donna la copie de la lettre, en conservant le texte latin 


ner, selon que nous le trouvons bon, qu'il у eût des jugements. 
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Nous n'avons pourtant pas trouvé bon de le faire parce que 


copie do la lettre d'Hadrien, afin que vous sachiez, qu'en cela 
aussi nous disons lu vérité. La voici 
ІН L'homme dont nous parlons ajoute à cela le roserit en 





nianus, homme clarissime, à qui lu as succédé. 11 ne me semble 


leurs une aide dans leur méchanceté. [2] Si donc les habitants 
de la province peuvent soutenir ouvertement cette péti 





pas de pétitions ou de simples eris. П convient en effet beau- 


décido selon la gravité do la faute. Mais, par Hercule! si 
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HIST. ECCL, IV, X, xi, 1 


QUELS PURENT, SOUS LB RUaNB D’ANTONIN, 
LBS EVIQUBS DBS ROMAINS KT DBS ALEXANDRINS 


сар 





yant acquitté sa dette après vingt et un ans (de 


et Hygin reçoit le lot do l'épiscopat des Romains}, 


tyred. Au même endroit, il montre qu'au temps d'Hygin, 
l'évêque des Romains dont nous venons de parler, Valentin, 


Rome. Il écrit cecié : 


EYEEBIOY 
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ікцаїним афтої 84 rotor тої ypåppuow 


QE CUT Te 


HIST. ECCL., IV, xi, 25 


nuellement ainsi, tantôt enseignant en secret, tantôt faisant 


leur de la succession épiscopale depuis les apôtres, a enseigné 
que le Dieu préché par la Loi et les prophètes n'est pas le 


[3] Le méme Irénée explique 


¡se tapit dans un trou. [4] Er 


‘suomap зар аріп) aaae ia sauictung 5406) за) sajnot suup 


ap anaae ua saSUAno sap sirop aienequioo |t 13 auiAip 


Violins iniSiane ulienp nnb anboda anas a inj 09 [gl 


isa.a : e apta опао ap sajapg xns aptsaad Ізаріу ‘eledoosida 
Iiis ap ааша auiQpnilnb B| хов! imn? oij "suiewoy sap 
ayiA ВІ suBp 13 (/] 's 
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r.itttto. irt толо» ópun 
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толо; tnelfa Ақа 


aiploou». o сі фой\гобе érroyf». «йор». 


HIST. ECCL. IV. xr, 10-11, ум 


plus grand que lui. Et, comme nous l'avons dit, tous ceux 
qui sont issus de ces hommes, sont appelés chrétiens, de la 


pourles philosophes, bien que leurs opinions no soient pas corn- 


[10] А cela il ajoute 11 


«П existe encore do nous un traité contre toutes les Itéré* 





Vacologik on Justin 


IXI, il] Ce mémo Justin, qui a travaillé excellemment en 
s'adressant aux Grecs, a rédigé encore d'autres ouvrages qui 


estet d'où il est, en cos termes, dans VApologie 2 
« [XII] A l'empereur Titus Aelius. Hadrianus Antonnius, 


Pius par l'adoption, amant de la culture; au sacré Sénat et 
à tout le peuple des Romains, en faveur des hommes do toute 
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Apuévio , «рдитртё рётото , Onpappuci, &Eovola ті айраг 
xai té Déxaros, бпато ті rpirov», T коне ri Agia jaipiivi 


лет, рефшобито tay үзір абтйу йзаєр igovam. à 


HIST. ECCL, IV, run, 13 


race qui sont injustement hais et calomniés, Justin, fils do 
Priscus, fils de Baccheius, originaire do Flavia Neapolis en 





celte prière. 


xim 





‘ONIN AU CONSEIL a' STE sun NOTRE DOCTRINE 


d'adresser ce reserit à l'assemblée de l'Asiel. 


nicionne pour la quinzième fois, consul pour la troisième fois, 


châtiment, car ce sont eux, beaucoup plutôt que vous, qui 


accusés, ils estiment préférable À la vio une mort apparente 


ETSEBIOT HIST. ECCL, IV, xui, 47 


Tov yeyovòtuv xai үлерітші, ойх йтокої ірі {койш 
[S] трі ті exeivov, ої piv оби cénappnoiaorérepor yivovrat ярі 
töv civ, pet білері лйута töv jpóvov каб! бу àyvoeivüoattre *, 
Tov ta Вебу rov 0078 apeheite каї та Opgoxcia ту тері 
Tiv &Oävaror фу 34 тоб Хріотахоё Opnoxedovra üaivert 
[6] каї бійкете іш Davároo. ёлёр BE тоу товлох йд каї 


{раат xatpi, oi xai ävräypaper рцайн évoyieiv тої тавь! 


des Romains. А moi aussi, beammup se sont adressés à leur 


Gien. xpoetiOq dv "Бра фут» көн» ті Agia » 


5. på інгі іу? ci DDSL pà oaivonvri ct өңдеу gaivowro . 
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Ек! iè том Gnpouyévow, ‘Avytirou ri. ‘Pupaiuv буйдаа. 


Kai dany ЗЕ 


АПО TOY TPITOY TON ПРОХ ТАЕ AIPEZEIE EIPHNAIOY 


[4] їрду пика (ini пої yip порёромеу xot но упроїіо 


[5] й Spinola3 nopaðiðwaw. & yof póva ioriv dàn 


ИО ОЛ ТЕ, єв ү. 


HIST. ECCL, IV, xiii, 8, уп», 1-5 19 


[8] Que lee choses m «oient ainsi passées, o'csl ce dont 
témoigne Mélilon, évéque de l'église de Sardes, bien connu 
dans ce tempsdè : c'est ce qui est évident, d'après ce qu'il dit 


ta niscirtr. nus irei 





naît (‘Église des Romains, Polycarpe, qui était encore en vie. 





transmet encore sur Polycarpe un autre récit, qu'il 


apôtres et vécut avec beaucoup de ceux qui avaient vu le 
Seigneur, mais encore il Іші établi par les apôtres, pour l'Asie, 
comme évêque dans l'Église de Smyrna; et nous-môme nous 


longtemps, et ce fut dans une vieillesse très avancée qu'il 
sortit de la vio, après avoir rendu un témoignage glorieux et 
très éclatant, Il avait toujours enseigné ce qu'il avait appris 


|5] C'est ce dont témoignent toutes les Églises d'Asie el ceux 
qui, jusqu'à présent, ont succédé à Polycarpe, qui a été un 


180 EYEEBIOY 


Geabebeypéver tiv Подбкарлоу, 0220 ühioriorörepov xai |фай- 
тарау dinOcia páptopa бута Obañevrivos xai Mapxievo каї 


ei thy йккідоау тоб Особ, piav xai різу хайсан #24 Ваа 


16] ларафеборічах. каї einiv ої üxnkoöre airo ón ‘ludvvn à 


Thay бла КуриОот ё фато тоб Pañarrios ph Зогойнехо , äh" 


Ana >, änexplOn- émyvéoxe ёлеүтёокы tov лротітокої tov 
датата. — togaéray of йліотоми kai ої рабутаї atroy loyov 


арилах perd piav кап Sevtépay vovdeaiay raparrob, cibi 
ön iElorparrai à төө0тә Kai йрартічеї &v автокатікрио , 
(8| ionv бі Kai émoroià Подокйртог mpd Oikınanaion yeypap- 
pórn Ikavordta, ё й каї тфу уарактіра tq -iorew aired 
жаї тб xápoyya ті @041а oi Povhápevos xa opovriovre. ті 
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témoin do la vérité beaucoup plue digne do foi et beaucoup 
plus assuré que Valentin, Marcion et tous les autres esprits 


Dieu beaucoup des hérétiques susdits, en préchant qu'il avait. 
regu des apôtres la seule et unique vérité, cello qui est transmise 
par l'Église®. 

« [6] 1 y a encore dos gens 1 qui l'ontentendu raconter que 
Jean, le disciple du Seigneur, étant venu à Éphèse, voulut у 
prendre un bain; mais en y voyant Cérinlhe, il se précipita 
hors des thermes, sans s'y baigner, et dit : Fuyons, de peur 


de la vérité! [7] Polycarpe en personne aperçut un jour 
Marcion qui vint à lui et lui dit : Reconnais-nous. Il lui 


Satan. Telle était la circonspection des apôtres et de leur 
disciples qu'ils n'avaient aucun. rapport, méme de conver- 


quo le dit Paul : Après un ou doux avertissements, évite 
Vhérétique, sachant qu'un tel homme est perverti et qu'il 


« [S] Il y a encore de Polycarpe une épitro adressée aux 
apprendre le caractère de sa loi et sa prédication do la vérité.» 
[9] Voilà ce que dit Irénée. Quant à Polycarpe, dans sa 


conservée jusqu'à présent, il se sert de témoignages tirés de la 


ETLEBIOT 


xed * vruvTvo«, бе ойлой, обу ккі Лоцкір «3900 Кікбіхетої. 


1. тбкоу TER nôvrov ABDMSL. 


HIST. BCCU, IV, XIV, 1 





xv 


+ [3] L'Église do Dieu qui pérégrino à Smyme à l'Église do 


tourments. Ils (lisent en effet que furent frappés (d'étonne- 


décllirés par les fouets jusqu' 


supplices, exposés, pour finir, aux béles pour étre leur nour- 


il attira sur lui In bête féroce, il lui fit presque violence et 


IMraira. Bruxdi-, 1581 p. 112 


MIST. BCCL., IV, ХУ, 7-12 


Qu'on ohorcho Polycarpo. [7] Un grand trouble suivit cos cris 
Un homme de race phrygienne, nommé Quintus, qui était 


рибе, mail non scion la prudence. Sa chute offre par suite un 


admirable Polyoarpo, lorsque d'abord il apprit cos événe- 





jait, trois jours avant d'être pris, il eut de nuit une vision; 





ce qui devait arriver, on annonçant clairement à sos coin- 


deux des serviteurs qui s'y trouvaient; ils battirent l'un 


vèrent en train de reposer dans une chambre haute, d'où il 
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Avüpó áyvóy , ivgmoßkimovra тө ТІҢ йілуіа айтой лалар 


HIST. KCCL,, IV. 


très doux, de sorte que ecs homines, qui ne le connaissaient 
pas jusqu'alors, crurent voir une apparition on contemplant 
ce vieillard chargé d'années, d'allure vénérable et tranquille 


1151 Après cela, 


sacrifier et à sauver sa vie ? [16] Mais lui, tout d'abord, no 


cl lefirentdescendre avec précipitation. de sorte qu'en quittalit 


peine à entendre. Lorsque Polycarpe entra dans le stade, 


en homme +. Personne ne vil celui qui parlait, mais beaucoup 
des nôtresentendirentla voix 10. [18] Lors done qu'onl'amena, 
il y eut un grand tumulte de la part de ceux qui entendaient 


en disant : Aie pitié 





réponse affirmative, il l'exhorta à re 


visage grave toute la foule qui était dans le stade, étendit la 
main vers eux, gémit, regarda vers le ciel et dit : Enlevez les 


reprit : Si tu espères en vain me faire jurer par la fortune de 





veux apprendre la doctrine du christianisme, donne-moi un 


(22] Le proconsul fit : Persuade le peuple. Polycarpe 


ceux-ci, je ne les juge pas dignes do me défendre devant eux. 
[23] Le proconsul dit : J'ai des bêtes; je t'exposerai À elles. 
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HIST. ECCL, IV. XV, 2429 


[24] Le proconsul lui dit encore : Je te ferai dompter par le 
et qui s'éteint au bout de peu de temps. C'est que tu ignores 
le feu du jugement à venir et de l'éternel châtiment qui est 


tu veux. 
« [25] En disant cela et beaucoup d'autres choses, il était 


qu'il était chrétien. [26] Lorsque cela eut été dit parle héraut, 
toute la foulé des paiens et des Juifs, qui habitaient Smyrna, 


de nosdieux; il apprend à beaucoup de gens à ne pas sacrifier 


Volycarpe; mais il répondit que cela no lui était pas permis, 
parce que les combats de bétes étaient achevés. Alors, ils 


qui lui avait été montrée au sujet de l'oreiller, lorsque, dans 
su prière, il l'avait vu en train de brûler et que, sc tournant 
manière prophétique : Il faut que je sois brûlé vivant. 


des bois et des fagots, surtout les Juifs, qui selon leur habitude 


Suits. M. Simon, Vrrui Пай, p. 150-151. 
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ce qu'auparavant il no faisait pas, parce que toujours les 


plaça done aussitôt amour de lui les matériaux propres À 


d'attendre le feu do pied ferme, me donnera encore, sans In 





[33] П dit : Père de ton enfant bien aimé et béni Jésus* 


il de l'Âmo, dans l'incorruptibilité de l'Esprit-Saint. 





134) Puissé-jo être reçu parmi eux en ta présence, aujourd'hui, 
dans un sacrifiée gras et acceptable, selon que tu l'avais 


tromperie et véritable. [35] A cause de cela, et pour toutes 
éternel, Jésus-Christ, ton enfant bien aimé, par qui à toi, 


< [36] Lorsqu'il eut prononcé l'Amen et achevé sa prière, 
le* hommes du feu allumèrent le feu et, tandis qu'écl 
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où yal Püprjae рідіутше 


HIST. ECCL, IV, s», 3741 


d'une voûte, à la manière d'une voile de navire gonflée par 
lo vent, et entoura en cercle le corps du martyr. Lui était au 


l'argent embrasés dans la fournaisel4. Et nous respirions un 


parfum aussi fort que celui do l'encens ou do quoique autre 
des aromates précieux. [38] Los méchants, voyant enfin que 


une si grande différence entre les infidèles et les élus. De ces 


catholique de Smyrne : toute parole qu'a prononcée sa bouche 
s [40] Le mauvais, jaloux ot envieux, l'adversaire de la 


irréprochable qu'il avait menée dès lo début, la couronne 
d'incorruptibilité dont il était couronné, la victoire incon* 


cadavre ne fut recueilli par nous, bien que beaucoup eussent 
désiré l'avoir et avoir part A sa sainte dépouille. (41) Certains 
suggérèrent done à Nicétas, le père d'ilérodo et le frère 





épiaient, même quand noua allions enlever le cadavre du fou. 
Ils ignoraient que nous no pourrons jamais ni abandonner lo 
Christ qui a souffert pour le salut dos sauvés du monde entier, 





14. Cl. Sap. Salma... 8 





ETEEBIOT 


запо 


HIST. ECCL. V. xv, 4247 


pagnons et leurs condisciples! 
< [43] Le centurion, voyant donc le rôle querelleur des 


plus précieux que dos pierres coûteuses et plus estimables que 
l'or et nous les avons placés là où c'était convenable. [44] C'est 


célébrer le jour natal do son martyre, et pour le souvenir de 


[46] Telle lut la fin dont lut jugé digne ladmirable 


Dans le mémo écrit qui se rapporte à lui, se trouvent encore 
d'autres récits do martyres qui ont été accomplis dans la 





qui parait avoir été prêtre do l'erreur do Mansion et qui 


Pionius, se distingua : scs confessions détaillées, la franchise 


ávanipgopt tpt тоу йруаішу ovvayOßvuv Aniv нарторіоє 


48] На бё Kai DALY Ех Перүйдө ліде та Aata ixopvippra 


іс 


HIST. ECCL, IV, xv, 48. xvi, 1 


le peuple et les magistrats, ses discours d'enseignement au 
peuple, et encore ses encouragements à ceux qui avaient 
succombé à l'épreuve de la persécution, les exhortations qu'i 








souffrances qu'il supporta ensuite, les supplices qui s'ajou- 
tèrent à d'autres, les plaies que lui firent les clous, son courage 
sur le bûcher, sa mort après toutes ces merveilles, tout cela 


inséré dans le recueil que nous avons fait des anciens mar- 
tyrs le. [48] On possède encore les actes d'autres martyrs 
qui ont souffert à Pergame, ville d'Asie, Carpus, Раруіш et 
une femme Agathonicè, qui achevèrent glorieusement leur 
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8 yemepióv ні éxiorarar, Önnooip xarapaprepei @ 20861 


ei бутоуфу ні ovvakev тё iv айтеп peyañcior й Bovei прі 
фу. xai үйр тробізта ре xai éporivarra айхбу бротіоєі 
түй тошафта , раб Kai ёлёуёаа fin «їдбб рңбіз ікішатш, 


piv ai котоміа тоу Ayo, Моро xai ie' ¿por ктш 


TERBDM Wg^AS. 


HIST. ECCL, IV, xvi. 26 ш 


dits 3 un second livre en faveur de nos doctrines, fut honoré 


nom de cyniques — ourdit des embúches contre lui, et Justin, 
après l'avoir plusieurs fois repris dans des discussions aux- 





martyre. [2] Cola aussi, lui-même, le véritablement trés ami 
do la sagesse, l'avait annoncé clairement dans l'ripofogie que 


qui, parlant de ce qu'il ne connait pas, accuse en public les 


l'ayant comprise, il agit de cette manière pour ne pas être 


ignorante et déraisonnable et par la crainte. (51 Et, en effet, 


vérité, et si ces discussions ne vous ont pas été rapportées, 
je suis prêt à renouveler mes questions méme devant vous : 
celte affaire elle aussi serait impériale. [6] Et simes questions 
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yai бабах об anıypär 


ll 


4 Kpñoxn тобу б dvveorrpioa ТІЇ реүйдд піде cenepaorij 


HIST. ECCL, IV, xvi, 7-9 


ainsi que les réponses de eet homme ont été connues de vous, 
il est évident pour vous qu'il ne connait rien de nos affaires; 


auditeurs, ainsi que je l'ai dit plus haute; il se montre non 
comme un ami do la sagesse, mais comme un ami de l'opinion 
et il n'a aucun respect de l'excellente parole de Socrate ’. » 

(7] Telles sont les paroles de Justin. Selon sa prédiction, il 
fut victime des machinations do Crescens et mourut. Talion, 
un homme qui, dés sa première jeunesse, a été instruit dans 





réputation $, qui do plus a laissé dans ses écrits do tris nom- 
breux monuments de sa science, le rapporte dans son Discours 


e Et le très admirable Justin a dit justement que ceux qui 


[8] Puis, aprés avoir ajouté quelques mots sur les philo- 


l'amour do l'argent. [9] Tout en conseillant de mépriser la 
mort, lui-méme craignait la mort à co point qu'il s'affaira 


que les philosophes sont des gourmands et des trompeurs. » 
Le martyre de Justin eut ce motif. 


хуп 


tea МАңты» oun mbationnk Justin 





Ш Le méme Justin, avant d'avoir combattu lui-même. 





a Une femme vivait avec un mari licencieux et elle-même 


les occasions possibles de volupté contrairement A la loi de la. 


viendrait quelque jour à se convertir, elle so fit violence à 
elle-même et resta. [5] Cependant, son mari étant paru pour 


justices cl 





mal, et afin de ne pas devenir complice do ses i 





vous appelezle repudium. (6) Ceparfait honnête homme aurait 


HIST. ECCL, IV, XVII, 7-13 


«Um робу 
ФАО tiróxev xal хара бій 


HIST. ECCL, IV, xvii, 13, gun, 1 195 


sentence aussi déraisonnablement rendue, dit à Urbicius : 
Quelle est la raison pour laquelle un homme qui n'est ni 
adultére, ni débauché, ni meurtrier, ni pillard, ni voleur, qui 
en un mot n'est convaincu d'aucune injustice, mais qui a 





Tu ne jugos pas d'une manière qui convient à l'empereur Pins 
ni au philosophe, Сіз de César, пі au sacré Sénat, Urbieius. 
[131 Ce dernier, sans rien répondre d'autre, dit aussi à Lucius 





Parfaitement, il ordonna de le conduire également au supplice. 
L'homme déclara qu'il lui en savait gré : il était délivré, dit-il 








condamné au châtiment suprême. » 
A cela Justin ajoute, avec raison et comme conclusion, 


disant : « Et moi aussi, jo m'attends А être l'objet d'embüches 


хуш 


quitus sont tus iteans nn Justin 
QUI SONT VENUS JUSQU'A NOUS 
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HIST. ECCL, IV, хуш, 26 


surnommé le Pieux et à ses enfants et au Sénat des Romains, 
on faveur de nos doctrines3; puis celui qui renferme une 


nommé, Antonin Verus, dont nous venons à l'instant do 
raconter ce qui regarde le temps]. [3] П y a encore un autre 


posées par nous et par les philosophes grecs, disserte sur la 
nature des dénions. II n'est pas urgent d'en rien rapporter 


ioiS», "x*i" it. M. Sino», Ути lirait, p. 18419. 





HIST. ECCL, IV. xvin, 79 


<Tardeur il avait faite de la vérité”. [7] Il rapporte encore, 
dans le mémo ouvrage au sujet des Juifs, qu'ils ont préparé 








« Non seulement vous n'avez pas changé d'opinion au sujet 
du mal que voua avez fait, mais, en ee temps-là, vous avez 


hérésie athée, celle des chrétiens et pour répéter tout ce que 


mêmes, mais encore envers tous les autres hommes, abso- 
lument. à 

[8] II écrit encore que, jusqu'à son époque, des charismes 
prophétiques brillaient dans l'Église “, et il fait mention de 


VApocalypse de Jean, disant clairement qu'elle est de 














'Écriturea. Un ires grand nombre d'autres travaux du 


d'attention qu'Irénée cite ses paroles, cela d'abord dans le 


Marcion, dit qu'il ne serait pas convaincu par le Seigneur. 


10) 
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HIST. ECCL. IV, ууш, 10, узу, ХХ 


(10) П était nécessaire de dire tout cela pour encourager 
les amis de l'élude À fréquenter avec zèle les ouvrages de 


XIX 


ONT PRESIDE AUX ÉGLISES DK ROME ВТ a'a LEXANDBIB 


plis*. Quant à l'Église des Alexandrins, après que Céladion у 


De l'Église d'Antioche, Théophile est connu comme le 
sixième évêque depuis les apôtres, Cornélius ayant été installé 
le quatrième après Héron sur les (fidèles) de cette ville, et, 
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Dans ces lemps-1A1 florissaient dans l'Itglise Hégésippe 


des Corinthiens3; Pinytos, évêque des fidèles de Crète*; et 
en outre Philippes, Apollinaire», Méliton — Musanus ® et 





xxm 


nécésirrE et ceux dost H fait mextiok 


nous, Hégésippe a done laissé un document très complet 
de sa propre opinion. П y montre qu'il а été en relations 


et que, chez tous, il a regu la méme doctrine. 11 est utile de 
l'entendre dire ceci, après qu'il a parié de la lettre de Clément 


aux Corinthiens 1 : 





i HI 


HIST. ECCL, IV, xxn, 2.5 200 


« [1] ЕНЕ зе des Corinthiens demeura dans Vorthodoxie 
jusqu'à ce que Primus$ devint évêque à Corintho. Lorsque 
naviguais vers Rome, j'ai vécu avec les Corinthienst et 

i passé avec euxun certain nombre de jours pendantlesquels 
nous nous sommes réconfortés de leur orthodoxie. [8] Etant 








après lui, il y a eu Eleuthère. Dans chaque succession et 


[4] Le méme (Hégésippo) expose on ces tonnes les débuts 


« Après que Jacques le Juste eut rendu son témoignage 
comme le Seigneur et pour la même doctrine, le fils de son 
oncle, Simeon, fils do Clopas, fut établi évêque 7 : tous le 
préférèrent, comme deuxième (évêque) parce qu'il était cousin 
du Seigneur. L'Église était alors appelée vierge 8 parce qu'elle 
n'avait pas encore été souillée par de vains discours. [5] Ce 








sortirent Simon, le père des Simoniens *; Cléobius, le père 


HIST. ECCL, IV, XXI, 6-7 m 


voici : Esséniens, Galiléens, Heinörobaptistes, 
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HIST. ECCL, IV, XXII. 8-9, xxm, 1 


laines choses de i’Evangile seton tes Hébreuxlll, de l'Évangile 


mention d autres details, comme provenant d'une tradition 
juive non écrite. [9] Ce n'est pas seulement lui mais aussi 


sur les livres appelés apocryphes, il raconte que certains 


XXIII 


DRNVS, EVEQUIt DBS CORINTHIENS 
BT LES LBTTKBS qu'il. A ECniTBS 


épiscopal de l'Église de Corinthe et qu'il fit largement parti- 


EYEEBIOY 


[2] aia émorodal . ùv фото й pévapó Aaxedaipovion piel 
Ela котцуупкф ciphva то Kai іубаєо zobeni, й бі ярі 
*AOqvaion Dieyeptixh miotew каї ті ката тё єбауублог. 
modrteia , à Öhıyaphoavra yer & av pixpoë бай йло- 
абута тоё Aöyon iE өблер riv mpocoróra абтбу Поблічої 

[3] paprepiom ward тоб тӛте остёру Oroynoó . | Kobpiror 08 








pénvatas, ітшартеріу ф бий ті шбтоб охосбй émovajdév 
Tov Kai th ліотео  dvajemipaon cüayérev дд] 07 ілі 
тоёт à кай Atoviow D Ареолауіту ілі tov ärootéipér 
Пафос протралеї ілі tay мото катй тё v roi Прёф т. 
біңісіза, прбто th ХОйтуп ларокіа jv emori 
[4] ésegeipioto. | буйд 5’ émrodh ті airot ярі Мікорабіа 
géperu, ivi tiv Маркіото aipeow лодёроу то та #04000 
[S] napioraraı кауӛм, каї ti éxxiqoia Б ті rapoixoëon Póprovas 
ара таї Aoımai ката Крйтду ларикіш ёлотейа , Філтле 
enioxonov abroy ámodéjeras ire Di ілі лдєіота рарторо 
nova о йубрауабіаї ті ёл? avtov ixxanoia ’, thy те тоу 
[6] аірегікфу daorpoghy ixopuvioxer guñárreodar каї ті 
іккілей DE ті ларикайар "Anaorpıy ара tat ката Dóvrov 
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төлі ов пері yauov yat ayveia Toi airoi парат, yai 


18] {отаоте/4{ео0а doOereia - 


отерротёра iim лөті pe-abibèvar трой , тейвіотірої ypåp- 


[9] йуруєатіту ivabeixverar enóve. бе тоу Монг каї 


a лобіо, яйута pév айо 


HIST. ECCL, ХУ, xxlli, 7-10 m 
Elpiste 8 l'ont déterminé à écrire; il propose des explications 
des Écritures divines cl il marque que leur évêque s'appelait 
continence ”, et il leur ordonne de recevoir ceux qui se con- 
faute do négligence ou mime du péché d'hérésieu. 
(MA ces lettres s'ajoute une autre lettre aux fidèles do 
Knosos, dans laquelle Denys exhorte l'évêque de l'Église. 
Pinytosls, à ne pas imposer aux frères, comme une nécessité, 


le lourd fardeau do la continence, mais à avoir en vue la 


en admirant Denys et en louant (son exhortation)IS; il 


semblables à du lait, ne s'apercoivent pas qu'ils vieillissent 


en un tableau achevé, sont manifestés l'orthodoxie de 
Pinytos en ce qui regarde la foi, son souci de l'utilité de ses 


temps; il écrit ceci : 
* (10 Depuis le con 


ші 
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yixovra, фу peráhdos БЕ Afeigol óxápyovow ікцору- 
тобутда 07 бу méprere AprhOev ёфобісу 1 ratporapäboros 
Edo "Popaiov "Popaioı фідАттоме , б об нітоу Матейн 
рлеу 6 naxäpıo ¿nov Еліоколо Lurip, Азда xai nöknxer, 
ілуордүйу pay thy біалерлорбуду байи ту ei тоб 
Ayioo , Abyor бі ракаріої > тоб Amóvra Айдай, à riva 
яатйр Фддоторуо , mapaxariy. » 


fy біта Si татр yai th Kadpevto pd KopiOloo pipvi- 
tai лютої , буду Avéxadey IE Apxaioe Edoo ілі Th ікки 
via tay AvAywwou abri зоо" Эдүн уобу 





о thy ойвероу oSv Коршкіу Ayiar ipépav Quyáyopev, £v 4 
Aviyvopev биду thy Extrtoiáv, àv Еборех Ati төті Ататуй одо 


En б ё аётё Kai лері tov Idivy інштеліу à. фебооруй- | 


HIST. ECCL, IV, «un, 11-12 205 


que vous envoyez dès le début". Romains, vous gardez 


en fournissant abondamment les secours envoyés aux saints 


[11] Dans cette même lettre, il fait aussi mention de la 
lettre de Clément aux Corinthiens et il montre que depuis 


rassemblée (des fidèles). II dit en effet : 


[12] Le même (Denys), au sujet de ses propres lettres qui 
ont été falsifiées, dit ceci : 

« J'ai écrit des lettres que des frères m'ont prié d'écrire. 
Et ces lettres, les apôtres du diable y ont mêlé de l'ivraie I, 


1131 
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Ypagùv, nòte каз rai où тофта imfeforiciqaon қ 


sai din біті яар табта фланоїй тоё Аотовіоо фіретаї 
Xproogip9 miororärn Айй Emorelaveo , à та xarádigda 


KA' 


Tob dé Өгөөбөг, бути Аупорішу будцайа. éniozonoy бебд- 
Aöyaner, тріа ті pô Abrólexov отой ба géperas oyypdn- 
para, дай 6056 Прб ту aipow Epuoyévoo riv imypagiv 
оз, ivo біті. Ayoyaköyew Tudor уурта! naprıpiaı . 
хай érepa бі туа катаудткі abroë géperan fiiia. twv ye 
hay aiperixóv об yeipov xai тӛте Ciavioy бікду Зерипорічоу 


tov biam mowéve , фол тїй Ohpa Aypiov тіу 
Xpioroë профітот üxorofoivte , abroë > ávelpyov тотё рін 
tai mpd тоё Adsiod worÜcrim xai лариуёовоу, tore 08 


Urrkoeo xai Avarporai , ion Dé xai б" Eypáguv слортцрйтшу 
TA фа atróv Aypibeoráros EAdygı dienObrorte.. ð yè 
101 Ocógno civ тої Adio катй тоётоу отратетобрето біді 


ipso BiBdia BD eépovros Відхіа M ВМ géperas TVER 
ЭМИР EA 


HIST. ECCL, IV, XXIII, 13. Хау 


qu'ils se sont attaqués à celles qui étaient moins impor- 
tantes$i. > 


qui l'a envoyée à Chrysophoro, sœur très fidile' : à celte 


dernière, il écrit ce qui correspond à sa situation et donne la 
nourriture spirituelle 4 qui convient à colle femme. Voilà ce 


de Jean. On possède encore de lui d'autres livres eatéehé- 


A fie moment aussi, les hérétiques corrompaient tout 


des brebis du Christ, comme des bêtes sauvages, tantôt les 
éloignant par dos avertissements et des exhortations aux 





do questions et de réfutations orales, en leur présence ou bien 
en réfutantles opinions par des preuves très précises au moyen 
de mémoires écrits. Théophile a combattu, en méme temps 


travail «Іс grande 
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kai ті? ӛңіш0ізті каті тоб ypòvov "Рараішу фат Aöyon 
émép th miorew oie éxérepo Amoloyia mposepavqcay. 
tobroy ei iperépay үүё тү Apixrar tå бтотетауріуа- Mi 
tuvo, tá Пері тоб лоха біо xai тб Пері лота xai po- 





8i 6 Пері тіотео 1 AvOpdnor xai à Пері лійоєо кай б Пері 
такой miorew аіоратурієт" xai mpd тобто 8 Пері егуі 


apognteia > xai кері гүй! xai cà poro ? xai б Пері eüott- 
via кайф Kaci * кайта Пері тоб біафідог Kai rá Алокаді- 


2. bnaxoña niotew "аніңтірішу Ма. de oMienlia fidei de 


XL cal men йно HUM xai b nepi доваг AL 
хона ерои, дня Шин 


att x ED шаг ШАҚА Ту Ма d 


ГЭРЛЭХ Tp 
sui eas cl patel’ tel 8 # И ote enas MPL sa o Pepi 


some kai 








S. xai à ун om S. 


HIST. ECCL, IV, xxvi, 2 


Romains, dont nous avons parlé pour colle époque, des 
discours pour l'apologie de la foi, chacun de son eólé. [2] Do 


naissance : de Melilon, les deux livres Sur lo Pilejue, le livre 


HIST. ECCL, IV, xxn, 3-6 209 


le temps où il le composait, en ces termes : 


[5] Dans le livre adressé à l'empereur, Méliton rapporte 


de Dieu est maintenant persécutée et chassée en Asie, par suite 


[6] Et, plus loin, il dit : 


connaisses d'abord les auteurs d'une telle jalousie et que tu 
décides avec justice s'ils sont dignes de la mort et du cháti- 
ment, ou bien du salut el de la tranquillité. Mais si la résolu- 
tion meme et ce nouvel édit ne sont pas de toi — il ne con- 





moii 


ilavOpunoripay ха! 


11. p véhnv ápyrjv AT'RB ркубдло ёруђо ЕОМ. 


HIST. ECCL, IV, xxvi, 7-11 


tel brigandage public. » 


sousle grand règne d' Auguste, ton ancêtre, et elle est devenue 


grande et éclatante : tu en es devenu l'héri 





désiré et lu. 


religions. [8] Et c'est une très grande preuve de son excellence 
que notre doctrine ait fleuri en méme temps que l'heureux 


depuis, par une déraisonnable habitude, le mensonge de la 
dénonciation s'est répandu contre nous. [10] Mais tes pieux 


avaient osé innover au sujet des chrétiens. Parmi eux, ton 


a écrit aux villes, à notre sujet, de ne rien innover; panni 
ces villes, aux habitants do Larisse, de Thessalonique 
d'Athènes et à tous les Grecsl9. [11] Quant à toi, qui as au 
sujet des chrétiens la même opinion qu'eux, et encore plust 


Ti: ERA ae меш qui suggéré à un faussaire 
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HIST. ECCL, IV, xxn, li-14 ш 


ІШІ Voilà ce qui est exposé dans l'ouvrage dont nous avons 
parié. Dans les Eclogae écrites par lui, le méme auteur, dès 
le commencement de son introduction, fait le catalogne des 


le reproduire ici. Il écrit ainsi : 
« [18] Méliton à Onésime, son frère, salut. Puisque tu as 
souvent désiré, poussé par ton zèle pour la doctrine, avoir 


Sauveur et de toute notre foi20; que tu as encore voulu con- 
naitre avec précision le nombre des anciens livres et l'ordre 





tu estimes cela plus que tout le reste, en combattant pour le 


« [14] litant donc alléen Orient etayant été jusqu'à l'endroit 
où a été précitée et accomplie ('Écriture) “, j'ai appris avec 
exactitude les livres de l'Ancien Testament et j'en ai établi 
la liste que je t'envoie. En voici les noms : de Moise cing 


Jésus Navé, Juge», Ruth; quatre livres des Rois, deux des 
Paralipoménes; Psaumes do David, Proverbes ou Sagesse de 
Salomon32; Ecelesiaste, Cantique des Cantiques, Job; prophètes: 





Esdras. De ees ouvrages j'ai fait des extraits que j'ai répartis 


Telles sont les paroles de Meliton. 
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kai Ind “Erhnva ооуурёррата mévre xai II pl 4040 


HIST. ECCL, IV, ууун, xxtm 
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29 [1] й ларктролй épyay&r катаатічає Toruviv Aöyo tet. 


сӛзі ринро, tq ағ abrod ларцурёур ievnpiavey xpoay- 


1..iupn. IV x»>.1-9;C*re>.Wamuml72 Wit Het». p.9». 


HIST. ECCL, IV, xxix, 14 


[1] De celle erreur on dit que le chef fut Talion, dont noue 


Vadmirable Justin еп disant qu'il était le disciple du martyr. 


« [2] Provenant de Saturninus el de Marcion, ceux qu'on 


qui a fait l'homme et la femme pour procréer des hommes; 





ol ils ont nié lo snlul du premier homme. |3) Voilà donc en 
qui fut inventé chez eux, quand un certain Talion ent le 


l'auditeur do Justin, aussi longtemps qu'il fut avec lui, пе 





s'enorgueillit comme s'il était different de tous les 
des dons invisibles, comme les disciples de Valentin; précha 


blablomen à Marcion et A Saturninus; et do lui-même prit 
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HIST. ECCL., IV, xxix, 5-7, XXX. 1 24 


[5] Ces hommes emploient donc la Loi, les prophètes et les 





les Actes des Apótres *. [6] Leur premier chei, Tatien, composa 
une compilation et un rassemblement, je ne sais comment 
des Évangiles et il appela cela Dialessaron : on le possède 
encore maintenant chez quelques-uns. On dit qu'il osa 





(11 Па laissé un grand nombre d'écrits, parmi lesquels 
beaucoup mentionnent surtout le célèbre discours Aux Grecs, 
où il rappelle les temps anciens et où il montre que Moise 
et les prophètes des Hébreux sont plus anciens que tous ceux 
qui sont célèbres chez les Grecs *. Ce discours semble être le 


Voilà ce qui regarde ces hommes. 


XXX 
1B SYRIEN BARDESANE ET LES ÉCRITS qu'ON MONTRE DE LUI 


HIST. ECCL, IV, 23 


dansla longue desSyriens, Bardesane ", composa des Dialogua 





de diverses croyances; il les écrivit dans sa langue et son 
écriture nationales, avec de tris nombreux autres ouvrages. 


Iris habile dialogue Sue 


(31 Ш avait d'abord été de l'école de Valentin, mais il la 


Cependant, il ne parvint pas à laver complètement la tache de 
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